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ASSURANCE

CONTRE LE PEU,
u eoeptum ■'uuii.oi

ROYALE D'ANGLETERRE

*>»|d»W.».«-As! fcZ<-iwm= 1lü « «saChemin de Fer IntereeiennK BT OUBUREAU DE POSTE 
D’OTTAWA A»RANGBMWTtS D'HIVER. JOUR de L’AN.' ACTIF,lâtilâKDS Â COMMISSION.F. X. MICHATO,DIVISION OUEST. gné W'préparé a accepter, des

CONTRE LE FBU, au* taux tu 
•> Wr.

Le soussi
*t:‘* C0HEHÇIITIE 17 MOV. 1879.TABLEAU

La route la plue eottrte et la 
plus dlrêete entré Montréal 

et Ottawa. '

RISQUESa mi B A V :
No- Bis Rio. susses:.LIBRAIRE.

Livres d’hwfcjtre, deprièrL ^ ^ „,9.
~*1**T5: W. MacCUAIG,

ROMANS, INTÉRESSANT 
Objets d&piete, de fantai

sie images, etc, etc.

CHEt18Î8—Arrangements #Mrer—181». TL y A, loue les jours, des trail#-rapiete,1*
X parcoure total, pour la. voyagea ni, fia.

Datlrrt.. Dimanches «capté»), au* heuie» «uivantw : -y. „ -,ia,iUaw*Bri, orernunE
hf IP# .l»utïrmSro"uead^,id'Ay,ma;

■< SSS&nii^rz •• KiS’ïKm»
" Dalhousie........................ 9.55,“ Quitte Ayinjer............-........8,15 A.m, 3.30 pou.

> " Bmlhuret............................IÎ.00 A.H. Quille à Hall.........................9.10 a.m, 4.30 p.m.
Newcaiflè,.............  1.48 “ Arrive à Rochelaga...........1.80 p.m, 8.40 p.m.

•' Moncton........... ................. 5.00 “ Quitte Hochelaga.---- -------9.Î5 a.m, 4.45 p.m;
" SetuWean....................  9,te " Arrive à Hull....... .............  1.30 p.m. 8.50 p.m
" H»11»!...........................  1.40 P.M.

Lea trams de SainWean à Halifax restent 
a Moncton chaque dimsnAe.

Les trains qu? partent de HaUfax, 1.14 p.m. 
et de SainWean à 5.05 p.m., le samedi, res
tent à Campbeillon le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
•passage, billets, tarif du fret, heures rte dé
part, etc., s’adresser au

1 ClHATFIELD,
98, RU» RCDEAtT.

I.K SOySSIONR B8T,Aüa»I L'AqRNT 

Argent à prêter suf fehutris M*cncÈk s1

portk voisi«h m. chu.M. DACIER.

IUt.| Tji

umr**'c,ra
Ottiwa, I y décembre 1*79

Eut.—Montré «J, Québec, ;s',;
till

3» i « **
10 00 ................
»... I'd* « ...

y n ’2 s 
•iis

ÿm
BfS-. . .
“£îa. . 
SSïîïS? Il
Bell's Corners, Riob-

niond---    •• • v
Hall........... ................ | !§g

wa, par oh. de fer. -

ÜBÜËp

Si/Kitu- Officiel pois la Cil* <t Ottawa 
et U Ooçnté de Gaffatçn. 

Bureau—No. 60 Kee Sparks. 
Ottawa, 28 jauviér IfiTO.

eu ville et à lu Campagne, dune les i
provinces de (Québec et d'Ontario,

Bn toutes tommes youlues.
iter Hypothèque^ aciytees.

T. M. CLARK,

Coin des rues ELOIN Xf'WmureiWf.
Ottawa, 28 mure 1879.

tan.

Il
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal."'
, J. Brewer, 
ENCAN TE F II

’.i,:: iov

f. x. mm«i iiilis XDlan.■»ii
3 60 1$ Hagasto PepalairePour billets et renseignements s'adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, t02' rué 
8t. Jacques à Montréal.

LA COMPAGNIE

H fl.!.? ao6 143 SUB SPARKS 148.RKMBIIR ET RE6LEIR. DB PBET DU CAKAM. P6ÔÜ DK
Ottawa, Il juillet 1879.CAPT. McCüAlG,

Rue Sparks, Ottawa.18 C A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Division Ouest.

Livres de 
pece et

câblent poor K» école», 
eie.» ete„ elc.

jXsta:
PRIX TRB# MODRRIX

TJne’viaite «at aoUùilée.

F. JL MIOHAUD,

4S3, Rue SUSSEX.
OTTAWA.

■ BUREAU PRINCIPAL 

So. 8 RUE JACQUES, RAMOTOE, 
MANAMA.

ZfàlÈU : : -.'wïfc
DIHKCTKUMt

lit*A MO S RO VEm D. POTTINGER,
Surinlendant-en-dhef. C. A. STARK,

Agent général du-fret et dM passagers.
M. O’MEARA, Jr. 

Agent général.

KKCA NTJSUR El A OMNI
POUR LA

PWMUETE FOROIEltB.
- fitMKAttuil

2 6 — RUE mH>Êâ ü, -28 

OTTA’WA.

(HUwa.J2« déc. 1878.

800

H M Ttenx livres 
avec

relie»HOURRA POUR MANITOBA COIN DKB ROM DIJ<6

L'MUJSe ET CBMREBLAlll,Toutes lettres enréglstréee doivent être alee à la 
poste une demi-heure d'avanee. Points dolVord-Doost JoflM Eastwood,Edward Brown, 

J. M Lotlridge, 
R. À. IxUCJ^q OTTAWA.liq 11

arpiS^tTWmHttWit

Alexander Duncan

LE CHEMIN DE FEE

St. Laurent et Ottawa.
T B et après MARDI, le 28 OCTOBRE 
lié 1879, les trains voyageront comme atiit :

Qette Compagnie est èr état de prêter 
toutes somapaq.d’argent ,eur;|a garantie,de 
liions Fonciers à long et court temp jusqu'à 
20 uns et elle oflYè lés cohditlotoe toè plus 
favorables aux 
lége de payer 
vertements éga 
six mois ou Mie 

ditions d

M. Richard a toujours un assortimenÇdes 

plus variés et des plus complets qu’il offre 
eux ppx les plus raisonnables.

Otttwa, 20 octobre 1879.

JjiV,-*
F. LABMONTH,

Comptable et agent «éoiéral 

Syndic officiel pont fé c&mté de Car- 
leton et la ci# d?Ottawa. 

AGENT» POUR 
La c^pogme, ti’asawapoç

Là compagnie d’aapurance h Québec.’’
U compagnie d’assurance “Lancashire.;’
La compagnie d assurance “ Sundard Lile.”
U ligne de steamers « Anchor.”

Bureau, 181 rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1&7A. ^

L_ 6 septembre 1879. lan.
emprunteur qui ont le privi-

en tous les trois mois, selon les 
e paiement de la Compagnie.

HYPOTHEQUES ACHETES.
Un peut s’adrps^r perspimeilemont aux 

b$K2* dà * ("ompagni*<>u Men par lettres

Alex. Mortimer. lan.
Laissant Ottawa :

Pour L’Est, l’Ouest et 
le Sud à 11.00 a.m.

Pour l’Est, à 2 |ÿp.m,

Arrivant à Ottawa :
293, BCE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier. 
Tanisàer, etc.

PROTECTIONLes passagers partant d'Ottawa les mardis 
et les samedis, peuvent prendre directement 

la ligne de vapeurs de
Papeterie, Reliure, Manufacturé de livres 

de comptes1 Gravure sur pierre ét sur euiWe.

IMPRI.MKRIH.
O. "W. OEUëRND,

Directeur du département lithographique.
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

De l’Est, et de l’Ouest
à 6.20 a.m.

De l’Bst et du Sud à 
3.59 pjn

De l’OUeét à 6;S0 pan. 
De l'Bstà AOO a.m.

contre le feu
A

TORONTO et OGDENSBURG
VAMPS.Pour Toronto, se reliant.au—.1» Pour l'Est et l’Ouest 

& 10.3Qp.m-Impartatenr et marchand de

Tapisseries et de décore.
CHEMIN de FER W NORD Gérant.

Lés billets donnent drUit à de* chars salons 
attachés, i aux trains quittant Ottawa à 
3.00 p.m. et Montréal à 6X>»>.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à-Preseott. . . .....

i attaché au train du soir 
les passagers allant à

la. R C. W. MacOUAIO,

Estimateur et agent général d’aaaAranaa
et dto billets.

Pour Collingwood. pour de là s'embarquer 
sur la ligne de vapeurs du lac Supérieur 

pour n’importe quel point du 
N ord-Ouest.

la meIMmeré manière de protéger les «abri-
cants.du Canada est d’acheter vos mychan-

^■L’ARCADE ”

T.RAJOTTE. .Alex. MOETIMKJl.

IM, 196 «t 198 tue mm

fHK ■' ' -i-nlàaâJ
8N«r»*d«,raWÉi^=.

àiimohi.
Peinture. toNt 
Ottawa. 22 ôct * ffltynaio Offloicji No. 69, RUE SPARKS, OTTAWA.

Aussi Syndic Officiel. h
On a besoin d’Bvaluatours attentifs et de 

conflanbe, datas chaque ebraté.
Ottawa, 29 janvier 1879.

Un char Sofa sera 
pour accomm 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines avec les trains sur MSIVGÎIIGTISS îllVCHtiOll»

w»i5 LITHOGRAM PATENTÉ DE JACOB
town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdenshtirgh,
'•ânant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l'Est.

rix des places d’Ottawa à Win- 
ntpeg et à Fert Garry . .POUDRES

BOBI.E8 l’OI R Ire HQChAlVN
ET A0TBK8

MEDECISBS CELEBRES

Otiawa, 22 juillet 4879. lan Pour te comU Aê CarleUm et l& Piile 
cC Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rtté Welllmrton, Ottawa
Otuiwe: 14 août 1879.

$22.50.
150 livres de bagages sont allouées aux 

passagers.
dST Tous autres renseignements donnés 

plaisir au bureau 60 rue Sparks.

R..C. W. McCUAIO.

tan Tifeed Oanadiro Pure Laine Mets.
làh. 4-

do w:do doJames Mitchell et Oie.Breveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ABGEMT ET TRAVAIL DR SAtiVéi evô^1 J» dlTij^id’ëfftihratoîl 'Un "MKW d« première datte eu ffta-

****** «r «
(xmltiotion en gros dp bisou(ts et pàtlhnolinn, HOU* garafiittfotll pleine salts-
ÜSSa» 1MStUWB> - rmum icm*qMe,hiu-
meuront sur un piM de ccmoàwtinoe, pvanle*. : ronl, a
neuse avec les premières maison! de la Puis- __ ___ i, .. _x . a. .
sânçe, tant j»our la qualHOiiee produits que A TT* df^ 4R|fgw 4p*
B ‘fis ’’meni, iis iom appel avec connancv au Tom*
merce po demandant wtf patU 4# soa, patro-

^AUcutae concession de terre dti exètnption 

de taxa: ne sera demandée, bien que »es dé*
,penses soient considérables 

Notre boulangerië ata No1. 146 me Bank, à 
ou jours le patronage de -opap qui aiment 

le pain de première qualité^

J. MITCHELL iKT Ctx,

a» ap"COMME PAR MAGIE.
: *|I1 est éditais par tout lè monde, qtie " Le 
fer magiêue à Repasser, Glacer et Gaufrer 
combine,", est l’article le plus, complet qui 
ait jamais été irtvotrté. Il éclipse lotit ce qui 
ta été imaginé ljusiju’à aujourd'hui. ! i i

PRIX SEULEMENT $4.

Un prix éktra lui à été décertaé à la den- 
nière K^ppsitioa de 1* puissance. Les dames 
né doivent pas manquer de visiter les échan- 
tiponà ata buréau de. '■> 1 • > » -iTij-

chas. xssejBMxxam.
AGENT D’ASPUNINCrWiTroïC OÏTICTRL.

•6T40 RUB BIX>tN 40^ 

(Edffaee V Hotel Russell.)
1 Seul agent’pour le district d’Ottawa.
Explications données avec plaisir. Des

agents actift demandés.
4 octobre 1879.

POUR LES Ottawa, 4 août 1879. 68
ChevâtUK
AGENt a Ottawa C. STBAJM'fN!’ 

Coins aes rues Dalhousie et Su*4.Ai/iAq|. 
A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

dans tout le Canada pour lètir eflBcacité, 
ne se trouvent que <^Q» lls€. araA'm)#: 
Je mets dope le publib.en garda’ cowtreVeta

T ALEXANDER.
Ottawa. 7 nov.. ^ "

10’impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impreseions à 4 fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. : Lq procédé est si simple qu’un

cals, Archlteoiee, Bèoroètras, ^Bahqutere, 
Mfrchan*. «autre*. •ÏST”

61BIEB ET POISSON.
On peut se procurer au Bureau des Billets- 

Compagnie^ Ottawa, des appartements 
dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et BUck River, et de Home et Water- 
town aillant a New York, et su!r le chemin 
dà^gdensbtrrg èt Lac ChampleSri allatat à 
Boston.

de la

kN trouvera toujours I’Ami Moïse à soa 
' Magasin, au Marché neuf du Quartier

aou reprèwutant «an, te Le,trara.voyageei,ur Vhenrad'Ottawa.
s-compirr^r:, z rsK »™ds

rÆïïriM™ p*"é ottaw.. 28 Mi. ss—Mratt'oltiwi'

•I

contrefaçons. n

k» "attira cw -

(Autrefois Hun ton.)

M et 96, RUE RPARK8,
BUG. BUriJISDÉMÉNAGEMENT. MOÏSE LAPOINTE. AUX LWMTEIRS !

J. Coursolle & Cüe.
Ottawa, 26 Déc. 1878,

Ottawa. 26 Déc. 1878 ___________

EUGENE R0BITAILLE
nOïtLOGKR et BIJOUTIER

F. porAflFld
désire informmrises nombreux amis et le pv*i 
blic, en général, qu’il a transporté son étal au

MARCHÉ MJ QUARTIER BT, étal u R,*
ci-devant occupé pat* J. Cassidÿ, ôù il tiendra 
constamment un api>révisloanement de

Viandes de touted sorte®

DAMS LA MBlLlXOR* CONDmOM.

Joxiwoe Hopelot Ole,
AasvxaU Ottawa- 

Dttawm 20 août 1879.
Chapeaux du Printemps.

TOUTES SORTES DB
CBAPEAfoir DU PsuhEMPS

REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORUE SIMMS,
tf#B Ru© Sussex.

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX DE FEUTRE.

tan | Ottawa. 1er avril 1879.

t. «ara

SoUicüatn du Brevets tf Invention. : 
Destins de Pabtague, Marefttet 

de Commerce et de Boit. 
Agences et Correepondànte *« Etats- 

Unie, en Angleterre et en France.

J. COUBBOLLKACie.,
Chambre Victoria,

ViaA-vis le bureau des Brevets,
OTTAWA, Onr.

B. P.—Botte «8.

'Napoléon Andette PRATIQUE.Im.
Fait aussi les-B ARBI8R j GOlKFRUft,

No. 266* BTB WELLINGTON,

ns-* pas

L’Hotel “ Royal Exchange ”
/CIGARES, ■ Tabac et Pin» (le première 
V qualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1878,

ABGBNT A PBBTBB
61 R PROPRlïdtS IOSCI*itS6,............

PAR SOMME» HROSW» ET PETITE»
AU GOUT OBS BléP/WNTÊUnS, r..

liilérét rnixonnable.
S'adresser à

AGENT, LISEZ CECI.
XTOUa paierons A des aged ta. $100 par 
IN mois de rétribution, frais à ou
nous leur abandonnerons une retenti consi
dérable pour la vente du privilège de nos 
récentes et merveilleuses inventions. Nous 
sommes sérieux dans ce què nous avançons.
Echantillons gratis. Adresse •

ix ctt., Ottawa, 26 Déc. 1878.

01T7RAQES EN CHEVEUX.
Dornres et plaqués de toutes sortes,

«il PLUS MS PRIX.
45, Ru* RIDEAU, Block Rgleson. 

Ottawa, !! sept. 1879.

Reconnaissant de l’encouragement libéral 
qu’il a reçu par h» passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur pàtronagèl 
dans son nouvel établissement.

!

P'G^N.Pl * HOGG.
Ottawa, 11 Nov., 1879. lan 1 an lan

FÉUILLETON Lorsque je fus amené id, je re- parler se tournant vers Mathias : 
grettaie comme toi qu’on ne —Reprenez votre outil, lui dit-
£'£,sr..XŒ “•

itfeendié ; -le tfllâtintent qot —Tant mieux ! fit Mathias en, 
lu’eat infligé, je le mérite, je l’ac- ensevelissant son jiont dans ses 
copte, je le bénis. Chaque souf
france acceptée lave mon âme 
d'nne souillure. Oh! je comprends 
quel désespoir devait s’emparer 
des mineurs, avant que l’abbé Ful-

C’était un être implacable 
ce contre-maître. Il traitait 
mineurs non pas en hommes, 
mais en brutes. Il leur rappelait 
sans cesse les crimes qui les 
avaient amenés àldtie. Parce One 
1* kl ne l'avait jamais châtié, il 
multipliait des actes féroces. Mat. 
tet était moins un chef qu’un 
bourreau.

H marchait rarement sans tenir 
à la Alain une épaisse et souple 
lanière de cuir, qu'il brandissait 
comme un fouet, et qui, sans pi
tié, s’abattait sur les bras, les 
épaules, le visage des misérables, 
qu’il cinglait d’une façon aan- 
glante.

Goot et aes compagnons se de
mandaient avec terreur ce qui 
allait advenir de Mathias quand 
Matter s’apercevrait qu’il n’avait 
pas rempli sa tâche. Qnoiquel’ha- 
bitnde de eonflrir et de voir sonf-

qn'on te croira,...Nous avons bien Où est votre tas, Tqcmac... C’est 
le droit d’être malades, puisque bon ! voua été» «inné 3* mine dé
noua sommes ici pour mourir.... puis six mois, je crois....Kt Vous,

—Non ! fit Mathias qij'se rele- Mesmer ? Vous Vous ndâcbez, 
va avec lenteur'St Serra son pic prenez garde.... Allons, ce n’eef 
dans sa main droite. Je veux P“ assez ! Je dois rendre dés 
qu’on me tue, mais avant... comptes rigoureut à monsieur le 

Il n*eut pas le temps d’en dire directeur, 
davantage. Mattel arrivait avec —Attends ! attends ! dit Ma
ges hommes. thias d'une voix étranglée, tu vas

Quand Ü parut au fond du cou- les rendre tes comptes, 
loir, Mathias était debout, la tête U leva le pic.... 
droite, et ea main, que la force de Mais soudainement, et avec 
la volonté avait affermie, pressait une rapidité qui ue permit ni è 
le manche dn pic d’une façon me- Mathias ni à Mattel de oompren- 
naçante. dre ce qui venait de ae passer, un

—Nous allons rire, nous allons bras robuste renversa le mineur 
rire, dit la voix dure de Mattel ; sur le sol, et avant que celui-ci 
on a besoin d’être rudement me- eut le temps de se relever, un des 
né dans cette mine...les canailles travailleurs s’élança vers le con- 
de dessous terre ne valent pas des tre-maître. 
chiens ! Je leur ferai voir! —Monsieur, fit-il, ma tâche

—Oui, nous allons rire, répéta “'«•* P** terminée ce matin.
Mathias d'une voix sourde, en —Comment, Votre tâche n’est 
s’avançant de deux pas. pas terminée !

—Voici votre travail, Goot, il —Non, monsieur, 
est à peine suffisantr ce matin. —Et pourqui ?

—J’approche de ma fin, men- —La force m’a manqué.'...
■leur. —Oui, je comprends...le dê-

—Oui, je sais, je sais....Vous di- faut d’habitude.... 
tes tous ùela...Én attendant, du — En effet, monsieur.
jsèlefdu Zèle' on nous demande -Approchez. -Sur le registre du Rossin House
one augmentation dahs le métal Le prisonnier fit deux pas en Toronto, on pouvait lire, jeudi der- 
à fournir éf An ne nous envoie pas avant, et se trouva juste sotte le ni-r les noms de seize nouveau* ma 
aouvent de nouveaux condamnée., rayonnement de la lanterne. lié, qui font leur tour de uo-K

—C’est bien vous qui voua
nominee....

--Carlo, répondit le mineur-
—Vous êtes modeste.... Si j'ai 

hennç mémoire, vous êtes le 
«mute Carlo Alberti, condamné 
aux mines pour complicité avec 
la bande d’Orsol....Ah ! monsieur 
le gentilhomme refuse de travail
ler,...Ses mains blanches ne peu
vent soulever le pic....Alors le dos 
supportera le bâton...Vous enten
dez, vous autres, vingt coups....

Mathias avait entendu ce dia-

que
les

LE

etGOUFFRE
mains.

Ses .compagnons s’appuyèrent 
un moment sur leurs pioches, 
comme s'ils se demandaient s’il 
ne valait pas mieux en finir d’un 

di se dévouât pour nous. Mais seul coup avec une existence 
qài done gatrde désormais le droit épouvantable ; mais si dure que 
ai se plaindre ? Ne rèste-t-il pas fut leur existence, c’était la vie 
comme nous plusieurs heures par encore, et ces agonisants avaient 
jour d*ns la mine....? Le mal qui peur de la mort....lia reprirent 
nous ronge ue l’atteint-il pas ’! Je donc leura pica et continuèrent à 
l'ai vu, moi : sa tête s’incline, ses attaquer la montagne, 
mains tremblent, il est frappé, et Le son'd’nne cloche les avertit 
qui est frappé doit mourir .. que phenre dn repoe allait sonner, 
N est-ce pas, compagnon ! deman- mai„ en même temps qu'un ins- 
da Goot à son voisin de tâche, pçpteur des travaux allait tra ex- 
vous ave» remarqué comme moi ^ ia galerie. Mathias demeura 
Im symptômes du mal qui se ma- dans la même attitude 
nifeste chez l’abbé Fulda? Les mineurs accotés contre la

paroi restaient immobiles.
La clarté jaune de la lanterne 

tombait sur leurs faces blêmes, 
il» s’appuyaient des deux mains 
sur leurs pics, épuisés, à demi 
somnolents.

Un bruit de pas retentit dan» 
la galerie, le contre-maitre s’a
vançait avec plusieurs gardiens 
chargés de la surveillance.

PAS

H AA11. DE AAVEHÏ.

iffutej
—On me fera bien la gtâce de 

me tuer. . ■ j L .
—Et après ? demanda 1 root
—Après, ce sera la unit de la 

tombe, au lieu de la nuit de la 
mine.... répondit Mathias d’une 
voix farouche ; ce sera le néant 
au lieu du supplice quotidien.

—Non ! dit Goot d’un accent 
qui retrouva subitement de la 
force, ce sera l’éternité du châti
ment au lien d’une douleur pas
sagère ; ce ne sera plus là mine 
qni lentement nous dévore, mais 
l’enfer sans espoir, l’enfer dont 
le plus grand tourment est la 
perte de Dieu. Tu as tué, dis-tu, 
sache donc mourir.—

—Oh ! toi ! fit Mathias, tu prê
tes l’oreille aux paroles de l’abbé 
Fulda.

— Oui, répondit "Goot, elles 
m’appeisent, elles me consolent.

loque avee nne stupeur profonde. 
Renversé sur le sol au moment 
ejtt Alberti se plaçait entre lui et 
le contre-mai tre, afin de l’empê
cher de commettre le crime qu’il 
préméditait, il avâit vite compris 
l’apparente violence de son com
pagnon et h générosité avec la
quelle il acceptait pour loi un 
châtiment immérité.

snr an signe de Mattel, Carlo 
Alberti allait être entraîné, quand 
Mathias bondit vers le contre- 
mèitre et lui saisit le bras avec 
Violence.

frir eût endurci leur âme. ik res
sentirent pour leur camarade une 
crainte motivée par les violences 
habituelles du contrermait|re.

Celui-ci paraissait du reste 
d’une humeur détestable, et l’on 
entendait de loin sa voix gron
deuse doublée par les , échos fies 
galeries souterraines.

s—Mathias, fit Gàot, Mathias, 
dis que tu es malade; tu éeefpàle

—Oui, mon ami, répondit le 
d’une voix sonore et har-mineur

-monieuse. Oui, vous avez raison 
en affirmant qu’il paiera son dé
vouement de sa vie ; raison aussi 
en répétant à Goot que 
ricorde de Dieu se manifeste par 
là présence de cette homme, qui 
s’est fait l’apôtre des mineurs. 

Puis, l’hemme qui venait de
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36$ BÉFMJÎ3.
(ÎMr le Canada ] |j Afl’occasion de. le fête de Monsei-

f — «2 'fgaétir, uge petite lümion de famille
<*«••»••»«. * * ayùl hier, >11 couvent de

K plus d’tfne repria , depuis ûtf ou JîJT**1®'" ®itieau;, U“ charmant
deui ans, on a pu remarquer que des Prnf?ranime avait été prépare,

colons se rendent en Sorts ont été faits sur le marché de Je pourrais répéter ici tout ce 
fendre des terres Farie pour ouvrir, parmi nous, des d11® J’aj dit, hier, à propos des demo:-

les officiers des déboucnés aux capitaux français. «eMes du couvent de la Congrégation :

» 8r ssfejsSfS 25 SasasSS-iiTts;protégeant le poisson qui fournit temps, nous nous étonnons de l’in- du Pian0 el du chant, tels sont les ré-
toujonr» one nourriture peileeftteuse différence qui règne là-bas au eultatsde l'enseignement qu’on donne

Ces jours derniers, le froid était et-permet an.nouveau colon de varier aujtl de notre paya, alors qu’il existe ,

sagsrESES
d’autre, comme chacun de nous le C’est une composition fort bien faite et 
sait. gui comporte dehautsenseignements;

U-France opère chei èlle. Sa po èn réalité, c’est la meileure, l'unique 
pulation, ses capitaux, tout cela elle pplutioii du grand problème social 
10 garde. C'est de tradition. Tandis de notre siècle. Les différentes scien 

ue les antres peuples de i’Bunee ces, après s être disputé la palme—et 
_ efforçaient, depuis deiix siècles Ee as8ez chaudeme.it—s'inclinent devant 
se répandre dans les colonies ’ la *a Religion qui promet ses encours- 
France persistait à rester chez elle, à gemrnts à chacune. Toute l’histoire 

'• Noos sommes en mesure d'annoncer (pie “’«‘re rien au dehors de ses limites du christianisme est là. Monseigneur, 
Kamhaœ ayant souscrit $35,000 pour cet ob- territoriales. Son influence morale, » titre de théologien éminent, a hpu 
jet, sera l’endroit qui profitera du bénéfice néanmoins, a toujours été considéra- Ornent apprécié ce dialogue et remer- 
immense de la fabrique. M. Antoine Casa- ble, ses marchandises mêmes ont pas- c*é> de manière la plus heureuse, 
v«mt, qui, depuis plusieurs années, a consa- sablement circulé sur le globe mesdames les institutrices et leurs 

, f a n a ,, u nti^5toi d?wtoted^ mais à l’aide du commerce étranger! élèves des hommages et des assuran-
Les funérailles du regretté M. ,rte «ifo^province, s rtmcouiré des hommes En un mot, jusqu’ici, la France nia <*» de dévouement qu’elles ont bien 

Hurteau ont eu lieu à Longuefl, qui rAk-edinpris et veulent l'aider dans ses pas figuré comme elle le pouvait v°ulu lut présenter, à I occasion de 
avec une pompe que le défunt était «^rts pauiotioues. Le gouvernement, de dans les pays nouveaux. sa fête patronale, la Saint Thomas.loin de prévoir^car û aval, recoin J°z£TV,* Ti* » tT°S~ ’

mandé à sa famille de lui faire un ^ filait des événements comfne

enterrement modeste. fabrique de -FerQham, reconnaissant par là ceux qui se sont produits dans ces
La ville de Longueil, dont 11 a été valeur d« aacrUces et des efforts de M dernières années.

le maire pendant tant d’années, lui ‘"No*” félicitons Farohem d'avoir compris à ■J,-StStJi?■“’dlffi °!ti i??*?!80
a fait des funérailles iciviquae tort che des placements ïti dehors'- Nous

imposantes, auxquelles assistaient comme noua avons tout lieu de l’espérer, il la voyons entrer en négociations avec
plus de cent personne, de Montréal aL^'nous
et des centaines de citoyens de toutas un d« grands Wonfaiteurs de l’agricui- an premier rang le grande colonie,
les paroisses environnantes. Puisse c™ «> cette province. avons à offrir au moins autant d’a
cè touchant tribut à la mémoire de ------------- vantages que nos rivales à ceux qui
ce digne et respecté citoyen offrir U VEILLE DE NOEL. n0,us PréU3ronl de rar8evnt
quelque consolation à sa famille si — nanviv^mitis6 «Ma ^“heanin*1 rom nie
\ 77, , , . _ . _, pauvre, mais elle a besoin comme
péniblement éprouvée I r«Tu,=°«“tX.c*r “ toutes ies autres, pour se développer,

de certains secours. Ces secours, elle 
a de quoi les payer.

Dans notre confédération, les deux

'■ W” y v,.. 0T **■■■■
fiables de notre ville, 
■element peu d’idée 
énorme de pètoson 
• lacs. On y trouve 

■is», Fachigan, le 
■ochet 'etc., etc.

Mercredi, Î4 Décembre 187». LE CANAL DE U VI 
----- ------------------------ - TRENT.

U ilCommerce 
que nous avd 

jour, m> sujet daf 

t émigré au Micmg 
troüer de l’emploi dans les chanJHgfc 
Des agents peu 6crüpvïleux 3ont, com
me on dit vulgairement, doré la 
pilule ” à ces braves gens qui au 
raient bien mieux fait de rester ici 
où l’ouvrage ne manque pas dam les 
chantiers.

foUi FÊTE .LE. LAMPESle tiltI
del’tSOMMAIRE. îBeà*, une nombreuse, 

députation a été reçue; 1 
du conüiié des cheftffÉI

ite itqIs laHa INB KT CHARITÉ.
Le CANAL DK LA VATLÉE DE LA TUENT, 
hums DD JO! B.
La vhllk de Noel.
Fête ne famille : E. B. St. Aubain.
Nos défauts : Paul Petit.
Service Teuécbaphiquf.

Courrier de Hull.
A travers Ottawa.
Marchés d’Ottawa.
Marchés Etrangers.
Feuilleton.—Le Oormi: Raoul de Eatery.

taa* fer, aux
Communes, par sir Charles Tupper. 
L’objet de cette députation était de 
soumettre à l’honorable ministre une 
pâlitinedemandant que le gouveme- 
ment yrèhnè flee mesures pour cons
truire un canal dans la vallée de la

V>
8rivière Tret^t. Voici les .principaux 

considérants dé cette pétition :
Les territoires du nord-ouest caea-

dien sont appelés, évidemment, à de- ^(.ines de maisons, au grand cou- . , ,
nirle gremef.dp ^^et, déjà. Enfin, il parait que i* -province de
me nécessaire Wpohwuir à dS fflSKfjLrtqawH nuif rï!-*

oyens de transport peu coûteux «qjour. Le pont de glace n'est pas en- Ue betteraèe. Cast

u .. K1. „h. pour leurs predmtA Uétpéiienceac core formé en face de la ville, mai, '“‘T*Se,ni-MfacmMequi aous

^.‘JïTLr.'SS
barges est moins coûteux que tous salou le9 [>ompi(;re oul affreurement 
les autres... Aclueilément, les navire, Mufftirtdu froid. tiela donne une 
qui partent des ports des lacs Michi- idée de son intensité. 
g*n et Sbpêrieur, ont à passer la ri
vière Sainte Clair? elle lac Eçié dont 
la navigation est datjéfcreuse et || est 
urgent d’buvrir uir débouché partant 
de la baie Géorgienne et se dirigeant 
à l’est. La distance du coin sud-est 
de la baie Géorgienne à Montréal, par 
la vallée de la Trent, ne serait que 

de Toronto publiait d’environ 440 milles, tandis que, de 
récemment un article dans lequel Buffalo à New-Yoi*,iiya615 milles 
on lit ces mots ; (nous traduisons) : Les études faites depuis de longues

“ C’est cU>mn|age que l’Eglise caiholioue années—la première idée de ce pro 
’Ob' jeta été émise en 1827-montrent 

casion qui lui est donnée de faire une bonne qu’on obtiendra facilement, par cette 
SSÏÏff voie, un ample approvisionnement
jours contribué vDlontiers au maintien des <fe$U ,,
e’Stoœ.tîfc.l J Sir Charles Tupper et sir John A 

tributjfeu.dénieè M 8afot-Pierre. L’Eglise Macdonald ont parfaitement accueilli 
ne seya^e pnà de prêcher îa charité, élle a , jinil.o(inn flt „„„ i»
maintenant l’opportunité de pratiquer ce la députation et promis que le gou- 
qu’elle prêche, etc., etc.’’ vernement allait s’occuper de suite

L’histoire de la haine se répète de ce grand projet
comiS/l^ttetoi#e‘de ftt charité. 4^— ------
de la primitive Eglise, les payens di
saient de même au diacre Laurent :
“ Livrez nous les trésors de l’Eglise,” 
et saint Laurent, rassemblant les 
femmes, les vieillards et les infirmes, 
les présenta au préfet de Rome en 
lui disant : “ Voilà les trésors de 
l’Eglise.”

Aujound’hpi, l’Eglise catholique, 
comme aux premiers siècles de son 
existence, peut montrer à la haine 
de ses ennemis les fenmes. Je? vieil
lards et les infirmes que éoiuiéndent 
les milliers d’institutions qu’elle a 
fondées pour eux sur toute la sur 
face du globe, institutions que sou
tiennent ses fidèles, en même temps 
que ses prélats, ses prêtres et ses 
vierges se donnent eux mêmes au 
soulagement et an salut des malfieu 
reux.

La sottise et l'hypocrisie surpassent 
de beaucoup la malice dans cet arti
cle. On parle des richesses de l’Eglise, 
lorsqu’il est bien connu qu’on l'a dé
pouillée en Irlande, comme en maints 
autres pays, des moyens d’action 
qu’elle avait acquis à force de sac ri 
flees, de privations et de dévouement, 
pour le .plus grand bien des popula
tions sur lesquelles s’exerçait son in 
fluence bienfaisante.

Les fidèles irlandais ont toujours 
fait leur part des œuvres de l’Eglise 
et c’est la seule vérité que contienne 
l’article du Telegram ; mais ce qu’ils 
ont pu fhire à Jorce de générosité et 
malgré leur pénurie, ne saurait ja
mais attéiùdre la millième partie de 
ce qu’on leur a enlevé par violence 
ou par des moyens que tous les es
prits équitable* s’accordent aujour
d’hui $ Condamner.

Nous voudrions pouvoir oublier ces 
choses, s’il n’était malheureusement 
trop vrai que ce sont ceux-là même 
qui y ont tout intérêt qu’on voit rap
peler sans cesse à notre mémoire, par 
leurs insultes, ces vérités pénibles.
Ces gens veulent éterniser ici, sur ce 
sol vierge de ces horreurs, les luttes 
et les malheurs que l’on a eu à déplo
rer en d’autres lieux.

L’Eglise n’est pas riche, tant s’en 
faut, puisqu’elle ne vit que des offran
des de ses enfants et partage leur 
pauvreté ; mais elle a, clans sa cha
rité, dans son dévouement et dans la 
bénédiction de Dieu, des ressources 
qui font qu’on la voit activement à 
l’œuvre, partout où la misère humai
ne se montre ; en môme temps qu’elle 
accourt, avec ses faibles moyens, au 
secoure des misères matérielles, elle 
se pbrte encore partout lu secours 
des misères morales, bien autrement 
déplorables, et prie Dieu de vouloir 
débrouiller les ténèbres de l’iatel 
ligence et faire pénétrer la justice 
dans le cœur de ceux qui, à l'instar 
de l’écrivain du Telegram, ne parais
sent connaître que la loi de la haine, 
et viyre pour contredire la vérité.

t
i

n !MS migration s’y,porte en,foui 
ne nécessairênchr pohrvoiJ ?

8*1tholique certains esprits fanatiques 
^est te A' WKMilR DANS LE
toir^
les plus simples et les plus patentes. 

Il ne faut ni s'étonner, ni trop se STOCK
dre de ce fait constant et uni- 
% |1 p’est que l’accomplisse ment LE PLUSversç

de cette parole dp divin fondateur 
de l’Eglise : “ Volt* serez haïs, à cause 
de moi." Cela n’èmpêche pas, toute
fois, qu’il soit opportun et salutaire 
de réfuter les attaques qui ont leur 
source dans cette hostilité aveugle et

,nÏÏX«

CIISIIIIlilE Di U ELI,
ON DBFIB LA CONCURRENCE

C.S.Shaw&Cie1. Elizabeth de L. H., morceau de piano à 
!î mains avec orgue et harpes,—Mlles A. 
Barry, G. Waller, M. Tobin, G. Kavanagh, 
L. Smith, A. Hagan, D. Saint-Jacuues. A. 
Aubry, E. Boucher, J. McCarthy, J McKay, 
E Fletcher, L. Goodwin, L: Foran, L. Roach.

2. Distribution de dinlômes et de médail
les,—Mlles H Smith, A. Kehoe.

3. Choeur français, “ La Saint-Thom
4. Dialogue en vers français, “ Les 

sous la neige.”
5. Chœur anglais, cantate ; 

par Mlles A. Charlebois, L Scott, L. Powell, 
G. Blanchette, G. Finlay, D. Waller, D. 
Barry ; 2. solo, par Mlle Goodwin ; 3. duo, 
p «r Mlles E Carter. J. Léveilié ; 4 
Quintelto.

6. “ Qui est la Reine !” Les sciences se 
disputent la préséance. Théologie, Mile M 
J. Duhamel ; philosophie, J. McCarthy ; 
histoire, D. Siint-Jacques ; littérature, Mlle 
Panel ; grammaire. J. McKay ; astronomie, 
L. Smith ; géogra|rfiie, L. Roach ; chronolo
gie, M. L. Course Iles i mathématique, J. 
Hagan ; physique, L. Foran ; chimie, H. 
Guerard ; géologie, A, Kehoe ; architecture, 
8. Fletcher ; musique, M. Jobio ; soulptuèe, 
D. Meyer ; peinture, M. McCreevy ; mytho
logie, H. Smith.

7. “ Le Merrimac.” par M. M., morceau de 
iano à 20 n ains

les A. Barry, u. v\
Kavanagh, D. Saint-Jacques, H. Hagan L. 
Smith A. Aubry, L. Roach, J. McCarthy, J 
McKay, E. Fletcher, L. Goodwin, L. Foran, 
L. Boucher.

Adresse anglaise,—Mlle Roach 
Gomme on le voit, c’est un brillant 

programme qui a été parfaitement 
rempli.

IMPORTATEURS

C8 Rue Sparks.
E. PETIT,

Bijoutier et Horloger
fleura

1. récitatif

25 a 
maison

ns d'expérience dans les meilleures 
is des principales capitales du monde.. Chœur,
M PETIT dési 

adjoint à son 
d’horlogerie un magas 
plet de cigares, Ubac, 
etc., etc,

No. 18, RUE RIDEAU,
COIN DU PONT DES SAPEURS.

N B.—M. PETIT profite de oette occasion 
pc r remercier le grand nombre de clients 
qui opt bien voulu l'honorer de leur pa‘ro 
nage èt leur souhaiter une heureuse année. 
Ottawa, 11 juillet IS79.—24 déc.

'il aire annoncer qu 
atelier de bijouterie et

M. Paul de Cassagnac, qui mettait 
naguère tant d’âpreté à attaquer le 
prince Jérôme Bonaparte, a été subi 
teraent frappé de la grâce Jêrômis- 
te.” Elle est entrée dans le cœur de 
M. Cassagnac au moment où le prince 
Jérôme est sorti de la visite qu’il a 
faite à l’impératrice Eugénie,» lors de 
son passage à Paris, en routp pour 
Madrid, où se mourait sa mère, Mme 
la comtesse de Montijo. M. Paul de 
Cassagnac se déclare personnellement 
rassuré à l’égard du prince ; cepen 
danl, il a besoin de quelque chose de 
plus : être rassuré publiquement. Il 
peut aller sous l’orme, attendre cette 
assurance-là.

Mette de Minuit.

Entre mes doigts guide ce lin docjle. 
Pour mon enfant, tourne léger fuseau : 
Seul tu soutiens sa rie encor débile ; 
Tourne sans bruit auprès de
Les entendsdu, chaste Reine des anges. 
Ces tintements de l'airain solennel ?
Le peuple eh foule, entourant ton autel, 
Avec amour répète tes louanges.
Pour men enftnt tourne, léger fuseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.
Si je ne puis unir aux saints mystères 
Des vœux eflerts sWte les sacrés parvis,
Si le devoir me retient près d’un fils, 
Prête l’oreille à mes chants solitaires.
Pour mon enfant, tourne léger fuseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.

principales provinces—Ontario et 
Québec—sont, .à peu de chose prps, 
sur un pied d’égalité quant aux res 
sources naturelles. S’il y a différence, 
nous croyons que c’est en fa veuf de 
Québec. ,

Comme Ontario est peuplé d’An
glais, il va sans dire que ses capitaux 
viennent d’Angleterre. Québec étant 
français, il n’entre pas un sou du 
coffre-fort anglais dans cette provin 
ce; à moins que la compagnie qui 
fait l’emprunt n’ait à sa tête 
plusieurs anglais—c’est-à dire que, en 
tant que race française, nous ne re 
cevons rien du Royaume-Uni. C’est 
un système. C’est la conquête par 
l’argent, après celle du sabre.

ECHOS DU JOUR son berceau.

M. Robert Marshall, M. P. P., de 
Saint-Jean, N. B., a été nommé mi
nistre local san? portefeuille.

i avec orgue et harpes,— 
C. Waller, M. Jobin, GBS

Williams’ SiiprM. Parnell, ayant son départ pour 
JNew-York, a dit qu’il espérait que 
Ion voyage aurait au moins pour ré
sultat de montrer les sympathies des 
Américains pour les Irlandais. E. B. de St. Ai 

1879.* Porte des deux, Vase élu, Vierge sainte,
Toi qui du monde enftm* as le Sauveur, 
Pardonne, hélas ! trahissant ma ferveur, 
L’hymne pieux devient un chant de plainte.

Ottawa, le 24 décembre,
On annonce que M. McCreevy li

vrera au gouvernement local 
le cbeipjn de Jer du Nj)rd et le 
chemin des Piles, le 15 janvier pro
chain.

Pour les jeunes pays, il n’existe 
que deux sources où ils puissent se- 
procurer des capitaux : Paris et Lon
dres. Hors de là, rien n’est possible.

Puisque les Anglais du Canada 
peuvent compter sur les banquiers 
anglais, tâchons de nous procurer de 
l’argent français ! C’est notre seule 
planche de salut. Je dis de salut, car 
il faudrait être aveugle et borné pour 
ne pas comprendre que le Canada 
français a toujours été et sera tou
jours sous le pouce des Anglais, com
mercialement et industriellement 
parlant, faute de capitaux.

Nous devons une bonne fois laisser 
là la politique et voir à nos affaires. 
Elles sont très gravement compromi
ses sur toute la ligne. Nous rte som
mes absolument rien chez nous et 
ailleurs, au point de vue de l’argent. 
Pour me servir d’une expression vul
gaire : les Anglais nous roulent par 
tout—et ils le peuvent aisément lors 
qu’ils tiennent la bourse.

S’il y a du patriotisme parmi les 
Caofulfy*f>ifft|âf 
s’applique à autre
canes stériles pour nous," mais dont 
les Anglais \tirept , double et triple

Nous sommes des jouets aux mains 
des banqiiiers anglais. Nous l’avons 
toujours été. Nous n’avons jamais 
cherché à nous soustraire à cette 
condition humiliante. A quand le 
réveil ?

C’est à Paris qu’il faut frapper. 
Plus d’agent d’émigration, plus de 
promenades officielles, plus de bla
gues, en un mot. Ayons en bon lieu 
un agent véritable, un homme de fi
nance qui aille au devant de la bon 
ne volonté des capitalistes français— 
car je l’ai dit en commençant, il s’est 
fait depuis deux ans, un mouvement 
à notre sujet : il s’agit d’en profiter.

Détournons un peu nos regards 
des combats de la politique. N 
nous perdons chaque jour davanta
ge en nous incarnant dans Vesprit de 
parti De oeei il en faut, mais pas 
trop. Notre situation financière est 
plus que compromise. Nous aurons 
beau nous agiter pour des chimères, 
si nous ne prenons en mains nos in- 
téréts vitaux, nous ne serons tou
jours que des pantins dont les ban
quiers anglais tirent les ficelles. T

Pour mon enfant, tourne léger fuseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.
Le monde entier m'oublie et me délaisse ; 
Je n’ai connu que d’- temels soucis : 
Vierge sacrée, au moins donne à mon fils 
Tout le bonheur qu’espérait ma jeunesse.
Pour mon enfant tourne, léger Aiseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.

Au banquet donné à sir Leonard 
Tilley à Saint-Jean, ft B., le général 
D. B. Warner, consul des Etats- 
Unis, aurait dit : Aux habitants 
du nord de cette province (Nouveau- 
Brunswick), je ferai observer qu’il 
y a assez de territoire pour mille 
cultivateurs dont chacun pourrait ré
colter 500 minots de blé annuelle
ment, et produire de la farine en 
quantité suffisante pour la consom
mation domestique, et un million de 
minots pour l'exportation.” Le con
sul américain a raison ; avant tout 
il faut nous occupé? de coloni
ser nos terres et d’aiœéliorer notre 
agriculture. C’est la question vita 
le par excellence.

Si*

Son Honneur le maire Rivard, de 
Montréal, était ici,'hier, et formait 
partie de la députation qu’a reçue 
l’honorable ministre des travaux pu- 
Mica. ■ T JO f Y 1

Paisible, il dort du sommeil de son âge,
Sans pressentir mes douloureux tourm___
Reine du ciel, accorde-lui longtemps 
Ce doux repos qui Ti’est plus mon partage 1 Fourrures.Pour mon enfant tourne, léger fuseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau. 
Ten Ire arbrisseau, menacé par l’orage,
Privé d’un père, où sera ton appui f 
A ta faiblesse «1 ne reste aujourd’hui 
Que mon amour, mes soins et mon courage. 
Pour mon enfant tourna, léger ftiseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.
Mère du Dieu que le chrétien révère,
Ma fiuble voix s’anime en t’implorant ;
Ton divift FUs est né pauvre et souffrant :
Ah ! prends pitié des larmes d’une mère I

M. Robert Hay, député de Toronto 
a créé une bourse annuelle de $40 
au u Collegiate Instilûte ” de cette 
ville. Cette bourse sera donnée au 
concours, en juillet prochain.

LA MEILLEURE
Pour donner des facilités aux per 

sonnes qui demeurent en dehors de 
la ville, mon établissement sera ou
vert jusqu’à 9 hrs. p. m., après les 
fêtes.

Mon assortiment de fourrures est 
considérable ; mais les demandes 
sont tellement nombreuses, que j’a
viserais ceux qui veulent acheter de 
venir au plus tôt.

Dans deux semaines, le choix ne 
sera pas aussi varié.

Il11
DU MONDE.

ite
▼rage fait»Son Excellence le marquis de Lor- 

ne a envoyé $500 au maire de Saint 
Jean, N. B., comme cadeau de Noël 
aux pauvres de cette ville dont plu 
sieurs se ressentent encore des effets 
du grand incendie.

ât^SOOO ZïUMX.
V j ; Wire

MAINTENANT EN USAGE
a A OTTAWA

Aucun antre MOULIN ne don
ne autant de eatlefltetion.

Pour mon^enfant tourne, léger fuseau, 
Tourne satis bruit auprès de son berceLa Chambre de commerce de To

ronto a nommé trois de ses membres 
comme représentants à la Chambre 
de commerce du Canada. Ils devront 
suggérer un amendement à l’acte des 
poids et mesures, parce que le même 
prix est demandé pour l’inspection 
d’une balance commune ou d’une ba
lance dispendieuse. Il sera aussi 
question d’arrangements postaux pour 
que les lettres non réclamées soient 
renvoyées à l’auteur lorsque son 
adresse est sur l’enveloppe, sans la 
faire passer par Ottawa. Ils doivent 
aussi proposer l’abolition des timbres 
pour billets que l’on remplacerait pur 
du papier timbré pour empêcher les 
fraudes.

M’apprend iâ fin des cantique» sacrés. 
J’écoute e?cor... déjà tout est tranquille.
Pour mon enfant tourne, léger fuseau, 
Tourne sa?» bruit auprès de son berceau.
Tout dort, hélas ! je travaille et je veille : 
Le paix des nuits ne ferme plus me» yeux. 
Permets du moins, appui des malheureux, 
Que ma douleur jusqu'au matin sommeil 1
Pour mon enfant tourne, léger fuseau, 
Tourne sans bruit auprès de son berceau.
Mais non, rejette, ô divi le Espérance,
Ces lâches vœux, vains murmures du 

■ c-tte longue souffrance, 
d’en immortel bonheur.

Entre mes doigts guide ce lin docile,
Pour mon enfant tourne, léger friseau* 
Seul tu soutiens sa vie encor débile : 
Tourne sans bruit auprès ne son berceau.

Mme Amablb Tastu.

UN SEUL PRIX.Le Temps, de Paris, parlant d’un 
discours récent de sir John Bright, 
dit que son idéal est un Etat sans ar 
mée, et comme exemple, il cite les 
Mats-Unis avec 25,000 soldats ré
duits au régime de police. L? môme 
journal ajoute que sir John Bright 
oublie que la république américaine 
n’a pas de voisin dangereux.

THOMAS MAY,B. J. DEVLIN Agent général pour Ottawa.
BORKAU PRINCIPAL :

£2X0 JEtue Sparlu.
SUCCURSALE :

284, EUE DALHOUS1E.
Ottawa, 25 nov.,*1879

e !

6m.

Avis de DéménagementY Je veux bénir 
Gage certainDe la Minerve :

Le Globe s’élève fortement contre le projet 
de faire donner une subvention au chemin de 
fer du-Nord, par te g< 
titre de compensation 
cette voie ferrée rendra 
tique. Dè la part du Globe, cette altitude ne 
nous surprend nullement ; il l’a toujours prise 
chaque fois qu'il s'est agi des intérêts de 
notre province. Mais que vont dire de cette 
attitude les frère* et amis, eux qui ont vu le 
gouvernement Joly et II. Letellier se pro
noncer dabs le dernier discours du tréne en 
faveur d’une aide au chemin de fer du Nord ?

THOMAS BIRKETTPRESENTS DE NOËL
KT DU

JOUR de L’AN
ou vernement fédéral, à 

■ services 
emin du

pour jes
Paci- A transporté son magasin au coin des rues-ous

RIDEAU ET WILLIAM,
—Violer une sépulture, déterrer à sept portes de son ancien établissement.

Ayant plus de facilités pour son commerce, 
il peut offrir, à ses ancienne s pr atiques et 
au* nouvelles, tous les avantages dans 
l’achat de leurs marchandises.

Du Jwr&U des TroùAmères. : 1 ■ , r

.ftisetsssss aacaaKSiBüL.
avant longtemps, une fabrique d’*>rm*s efrde P®Ur Obtenir 4 piastres q^u on 
munitions en ce pays. Notre industrie y ga- obligé do partager entre cinq, c’est 
gnera d’aulant,outre l’agrément qu’il y a,en pratiquer an métier aussi dangereux 
cas de besoin, de trouver chez soi de* armes qUe pgu lucratif.

C’est là pourtant ce qui est arrivé à 
Batte, petite ville de rEtat de N^Y. 
Le cadavre de Benjamin Snyder a 
été vendu par un entrepreneur de 
pompes funèbres et ses compagnons 
l des étudiants en médecine po 
modeste somme mentionnée plus 
haut. La police a troublé la dissec
tion commencée, et déterreurs et mé
decins futurs ont été mis sous les 
verrous.

ues

musest

Rappelez-vous de l'adresse :
NOUVEAUdetoutes faites, au lieu de les taire venir fle t’é- 

trenger ou de hs prendre à l’ênnemi.
Un autre fait qui doit être ajouté au cré

dit de l’honorable M. Masson, c’est la tra
duction en langue française des réglement* 
de la milice du Canada. Cette lacune a été 
souvent une source d'embarras pour n 
bre de nos officiers canadiens-français qui 
n’avaient ni le temps, ui le goût d’étudier ce 
code du soldat, dans ure la gue étrangère,

Le club conservateur anglais de 
Montréal appelé “ The Junior Con
servative Club,” doit donner un dîner 
à l’honorable M. Chapleau, à l’hôtel 
Windsor. Ce témoignage de la jeu
nesse conservatrice anglaise montre 
la popularité que le premier ministre 
de Québec a su acqüérir parmi tou 
tes les classes de la société dans la 
province-sœur.

Grande variété de tarâmes sauvages, 
raquette* et souliers moue et toute espèce 
de curiosités indiennesPaul Pbtit.

ur la —Dimanche, vers 4 heures p.m., 
avait lieu à l’église Saint-Roch fa cé
rémonie si belle et si attrayante 
d’une abjuration. C’était Mlle Mary 
Anne McGee, née en Irlande et de
meurant à Québec depuis quelques 

—Gounod dînait un jour che, «nnéea.qm renonçait publiquement

^ W“" qU’a fcLi * sl m^trü ti’
immortalisée re vem . par le» nombreuses. cérémonies qui
Prêtre, c’est Joi l’athée, et moi le vrai cro- l'accom 

lyant. veinent
—Ce qu? je vous dis là, mon cher moins ; ce fut surtout au moment où 

Gounod, ne doit point vous plaire T nouvelle convertie prononça avec 
—Cher maître, lui répondit-on, conviction et fermeté sa profession 

l’orchestre m’a habitué à entendre de foi, que l’on vit l’émotion gagner 
tous les instruments. plusieurs des assistants et faire, ré*

Gounod ne fut pas, en cette cir- pandre des larmes de joie à la vur 
constance,14 un bon osier de cour.” de cette ieune personne devenant en 
Mai, j’aime aua, les tête» qui «ayant tant de la grande famille Catholique, 
«e tenir droites. —te Nouvrllitte.

Caaqnea, Manchons en viiou, rean-marin, 
mouton de Feue,

A TRES BAS PRIX,

COIN DBS ROSS

BEDEAU et WILLIAM,
et pour beaucoup d’autres pour lesquels o’é- 
tait déji un véritable tour d- force que d’ap 
1 rendre lfr vocabulaire anglais des comman
dements de manœuvres.

La partie de cette traduction qui *st déjà 
imprimée fait bien augurer de tout l’ouvra- 

_ , , g« ; l’auteur est évidemment un homme
Le» curés des différentes églises ca- du métier qui pot-eéde bien les expressions 

tholiqne.de Québec ont encouragé, %
au prône, tous leurs fidèles à prendre et bon français et méritera nne place d’bon- 
dee cartes de la Société SainUlean- i™ dans les bibliothèques de nos oflloiers. 

M. le présidentide la société Saint- Baptiste. Des personnes ont été nom- 
Jean-Baptiste de Québec a déjà eu mées pour s’occuper de cette besogne 

. l'honneur de recevoir des lettres de et elles passeront de porte en porte, 
cinq évêquee promettant leur cou- dans chaque rue de la ville. On 
cours à cette société nationale pour le voit, le clergé seconde tou

rnée» à bonne fin son immen- jours activement tout mouvementqui 
et d’organisation pour la fête est marqué au Coin du véritable pa

triotisme.

Vis-à-vis
LA THÉIÈRE (tea pot)

H. L. COTE, 
128 Rue Rideau.

de-

Chi min de fer 4. 1. 0. et 0.pagnent, parut intéresser vi
les fidèles qui en étaient té- Ottawa, 24 décembre, 1879. DmiIOH OUEST.

FETES DE NOËL ET DU JOUR DE L'âl.
"DILLETS DE RETOUR POUR TOUTES 

les stations pour un seul prix de 1 ère 
classe, les 23 24 et 25 décembre, bons jus
qu'au 31 décembre ; aussi les 30 et 31 dé
cembre et le 1er janvier, bons jusqu’au

. Le Département des Pêcheries 
vient de faire une saisie considérable 
de truite prise pendant la saison de 
la fraie, dans les lacs sur la Bouge, 
en arriére du comté d’argentouil 
Par ordre du ministre des Pêcheries, 
ce poisson a été distribué, hier, aux

L. A. OLIVIER
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d'Bgleson, Ottawa, Ont.

warARGENT A PRETER/
Ottawa, 23 juin 1879. *.

C. A. SCOTT, 
Surintendant général.

n 1880. Ottawa, 02 décembre 1879.la».
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le propriétaire, rient d'acheter 
un Stock considérable d’étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 
Bcossaisee et Canadiennes, oonvenàblee pour l’automne et Phiver,

P. C. AUCLAIR,
199 Bue Sparks.

... _ îiSfl'

g: T Chu incomj

dque temps se répètent! il 
Québec. L’on sent que le

BROan îôté-
élégant et le se 
un Caïuidieu-F: 
per ceux qui

;i.uiiv
Etoffes à Bobee de toutes lest Drape, choix complet
m* *«*»■ \ rt fi * S rvamwderoiertde ooton, et-

Fils de toutes variétés.

V
-

I

.«* °e H n’a pas reçu de blessures grares.Idle. et*
et

P. •^xizaiSïL.^ï?.
Drap bonne qualité (double largeur), *1.50

noi**d U1 J. fl
Ohrix «serti de, pompadours.
Satins carreau tés et unis.
WlSoSfifili 6 * 16: *e»Hàii '

NOTE—Le seule maison de 1» viBe qui offre un assortiment 
complet de» fcmeux OOBSBT8 CBOMPTON.

—Hier, les élèves des fièree de la 
Doctrine Chrétienne ont présent* 
une adresse 4 leur digne supérieur, le 
frère André.

—Les courses d'hiver auront pro- 
bablement lieu i la Grande Rivière 
ou sur le lac Lemay.

—Le groe froid que prédit M. Ven
ir aura lieu vers l’époque de la réu- 

uioo du psriement fédéral.
—Un commis de magasin, rue 

Sparks, a été renvoyé hier, 
avoir volé $5 à son patron.

—L’honorable M. Pope eat parti 
bier pour les townships de l'Est où il 
doit passer plusieurs jours.

—Nous recommandons à nos lec
teurs la poésie de circonstance que 

rmivera dans une autre colonne.
-Plusieurs voyageurs se plai

gnent de l’absence de chars exclusi
vement réservés aux fumeurs dans les 
trains réguliers du chemin de fer du 
Nord.

—On fait de grands préparatifs, 
dans les diverses églises catholiques 
de notre ville, pour la messe de mi
nuit Nous donnerons un compte 
rendu de cès belles cérémonies.

P ot f à ■ ™
pour faire cesser ces actes déshono
rants. Mé c 

Noua espérons qua l’empressement 
des recherches fera retrouver la 

' jeune fille indignement enlevée, et 
que l’on fera un exemple éclatant du 

’ malheureux audacieux.

8 Choix innombrable de 
chevreau (kid,) dé fi à 8

gante de
bon ton»DOUBLIEZ

REARMS & RYAN
Ottawa, 19nov. 1879.

Ottawa, 30 juillet 1879

Semce Télégraphiée.A POTSÆ PMIAISi
MHS Mm CMTHMIc!

vafai «a«*euS m »■<***. 101*
Porce'aiue irlandeise de Bel Inet et Draede 1

ORNEMENTS.

Le Bien Pallie"46COURRIER DE HULL. OhaquAdé^t^e^eet complot,et tes prix sont le
Un sérieux accident qui aura pro

bablement des conséquences fatales 
est arrivé hier, au moulin de MM.

tÔe. Louis Ixévesqtie, un

Poêle doable, le eelllear qil 
existe.

poorLwE
New-York, 24—Le conseil muni-

cipal vient de nommer un comité Uilmouret . , .
chargé de préparer un projet de loi jeunehommede24ansqui étaitem- 
qui sera soumis à la législature dans pl®7* à la construction désignais 
le but d’interdire ces honteuses exhi- on 7 ^ait *S®fi®îî,tu?r5 est 
bitions dans lesquelles des jeun s ° un® n auteur de 30 r îeds, avec une 
femmes luttent de vitesse à la marche, lourd® piece de bois qu il était oçcu- 
au détriment de leur santé et de toute P6 * conduire sur des rouleaux dis

posé à cet usage, à une grande hau 
eur du sol. Sur examen, le médecin 

a constaté qu’il n’avait pas les mem
bres broyés mais qu’il pourrait bien 
avoir reçu des lésions internes qui 
seraient fatales.

K ,v 80 pouces ♦10
1®7 Riau»

Ottawa, 10 octobre 1879.—té J.—8 t
'86 “ 12

tan.•i SETTLEMENT*

Le Matai fie NonveantÉs “Ln”CHIE 1. ESMONDSl’on t Porcelaine Antique
RT *# ,

VILLF. décence. Tous les honnêtes gens 
approuvent hautem- nt cette détermi
nation du conseil. RUE SPARKS.

If. B.--ties poêles ne peuvent être achetée 
aux prix ei-deeeus qu’en produisant cette

SNCB
URNES DE FANTAISIE.

Grande Exposition de to Fateaaee-Premier prix décerné€ie FTUS 3BMTS SE XTOEL. .... â K Chisholm.
Robes et manteaux toits à ordre bous le olua 

court délai. CHAPEAUX de tous les goûta et des 
dernières modes, une spécialité.

IlRh infinie variété.—A une assemblée spéciale du 
r «i ,i„ _ . conseil de ville tenue hier soir, à septAnArfi^Àhf1 heures, sous la présidence de Son 

général Roberta es décidé à attaquer „onBe;ip le mliY Leduc, h» écho
Tir1 à| n IP l'èr,|^aS10n ** '■ vine «uivanLs étaient présents : MM.

' Paris, 24^y ojcHa composition du &XMaGrrr80nnen,> 

nouveau ministère français : M. De- L>éta't de9 opérations^financières de 
nfJrl'S ,P^-nLlU|i^U3eù w?i‘ ‘'«“née dernière préparé par le secré- 
8,'nJton mTJiîiro ^Lli Jî' taire-tréjorier, est déposé sur la table

g ïtTi d ^ étran' ainsi que le rapport jes auditeurs sur
8àre® ’ JïïîSî?1*1, tel™* le résultat de leurs travaux. L’état 
ïjjf, JjJJJjjJ®*! ?* ?e8-®n. . «* ; M' du secrétaire-trésorier, pour les douze 

m'Yn”1 J? a la«j.’i’ M moia finissant le premier décembre
Jules 66 iii ~ ^:
publique ; M. Tirard, ministre du recettes.
commerce ; M. Faire, ministre de la Balances en caisse, au commcnce-
guerre ; M. Jaureguiberry, ministre ment de la présente année........
de la marine ; M. Coskery, ministre Retiré d®la Banque Ottawa.........
des postes et des télégraphes. Tue. municipales perçues durant

Berlin, 24 Bismarck est bien ma- csTtSS'd'etos^'!^
lade, à Varzm. Revenus des marchés...........

Le socialiste Vireck a perdu son 
élection par 1,000 voix contre Hërr 
Veber.

Odessa, 24—Hier, on a pendu, ici 
trois nihilistes et plusieurs autres ont 
été envoyés en Sibérie.

Hose, sweet hosE”A lâ Compagnie ditetrks. CHINA HALL, Ayant * cœur les intérêts du jpublic, j’ai 
acheté, cet automne, un bel Assortiment de 
meubles que j'ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu'à présent incon-

r,
—Conformément à une vieille cou

tume anglaise, il y a en, hier soir, un 
concert, dont le programme était en- 
tièrements composé de vieux noëls 

Ce genre de séances a

D. CHISHOLM.36, lU* «IDEALloger 629 RUE SUSSEX.Ottawa. 24 Déc.. 1879. 2s. nus.idilleu

qu’il a 
;erie et

, etc.,

populaires, 
bien son intérêt. lïnportatione directe».A mon grand magasin de mè&blès, 94 rue 

Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles pour une bagatelle.

Macale :—Venez inspecter mon Stock.

—Plusieurs personnes profitent de 
la réduction des prix de passage sur 
les chemins de fer, à l'occasion des 
fêtes, pour aller visiter leurs parents 
et amis.

—M, Lambkin, l’excellent trom 
pette des gardes du gouverneur 
général, est parti peur Québec où il 
donnera des leçons, sur son instru
ment, à quelques hommes de la bat
terie B.

EPICERIES, VINS, LIQUEURS ET SEL DE LIVERPOOL,
• BN VBNTÏ UBBZ>EAU,

vus.
do”” 
eur pa'ro 
se année.

r \l B ANKER VILLE ET FREREN,J. ERRATT>.$ 48 37
1,273 91

4,793 43 
470 00 
456 28

“ de la Cour du Recorder.... 216 91
Taxes spéciales.................................. 205 00
Licences de charretiers...................» 168 15
Revenus incidentals.......................... 18 00

’ Excédant des dépenses sur les reve-

9t BXJJB RTDRÂÛ, et 89, RVlB DVKK, CHAUDIERE,
OTTAWA.Vru.1,'

prix «ont de* plue réduite.
—Les hommes employés avec 

leurs voitures dans les enautiers qui. 
l’an dernier, n’obtenaient que 90 
centittB par jour, reçoivent aujour
d'hui $1.50. Et l’on dira que le com
merce de bois ne s’améliore pas 1

—Un journal de cette ville qui 
insulte chaque jour les Canadiens 
français d’Ottawa reproche au Canada 
de ne pas se montrer le défenseur de 
ses compatriotes dans la question de 
la mairie. Quelle bonne farce que 
celle de voir ce journal se poser tout 
à copp en défenseur des droits et des 
intérêts français ! Dieu nous préserve 
d’un pareil défenseur 1

—D'après une récente statistique, 
il se consomme, chaque jour; à Otta
wa, un peu plus de trois millions de 
gallons d'eau, soit environ 140 gal
ons pour chaque individu, la popu

lation de notre ville étant de 22,000 
âmes. Cela s’explique si l’on songe 
que certains établissements en font 
une consommation considérable. Les 
pompes de l’aqueduc ne peuvent 
pomper, au maximum, que quatre 
millions de gallons par jour. Nous 
approchons donc de la limite extrê-

Pliotocraplxla uo.

140 Rue Nparks,
!?T ,̂\Ku'^Chl'4i,,|?,î iUX’A|IuuiuUoh’ L'ûyauses.Corde^è lits, Pipes,

liera el les familles sont respectueusement fcvités (Teller inspecter leur immense assorti
ment. Le pleine valeur garantie.

y**—— I™, P*-' 11 ' |wpauuw .
des lêteg et du jour de l’an.

1* 89 Vous économisera* 100 peur ceint.
71 RUE SPARKS.

Veillez tenir CHofciîr au plii» tût.

X>- A. HAHPBR.

( el JARVIS)

MANUFACTURE DE GANTSi» «lOtlMEi a* SI.
DOliON el DKL01ME

Propriétaires.

$7.664 94
DÉPENSES.

$ CtS.
t Salaires des officiers.........................  1,847 61
f Département des rues et améliora

tions ................................. ........1,540 30
Déparlemeat des marchés......'....... 924 82
" ............... %”

28802

E
’El

DE LA
Uee

MBSte.

Halifax, 24—Les passagers du Sar- 
matian et du Pnmia rapportent que 
ces deux vapeurs ont été retenus 
deux jours daus la glace sur les bans 
de Terreneuve.

La diphthérie fait des ravages con
sidérables dans le comté de Colches-

MlT-UNi’.S «à ANTS faits à ordre. Dants ét Mitaines de chamois (Kidd). Gants

• m. ms n «un. *
Lewis et Blacliford,

Ottawa, 3 déc., 1879.
Intérêts sur débentures.
Dépenses contingentes.....

do légales.................
Amendements à la charte................
Département du feu et de l’éclai-

Impressions et papeterie..................
Payé au shérif.................... ..

*AJTOVACTV*«fcS DE

soûl * Enseigne du Gant, 66 rue Rideau.pour lé commerce de gros.
blissement de la valléeà Ottawa, 3 septembre U78ter. lan.Taxes remises...................... ...............

Chauffage.......................k...................
Dépenses d’élections municipales...

Montréal, 24—Un pompier, t 
de Beaulieu, a été grièvement 
par la chute d’un coffre-fort à l’incen
die de l’établissement 
ninget Rarsalou. On croit qu’il ne 
survivra pas.

Il y a eu, hier, une grande 
blée des citoyens au sujet de la mi
sère en Irlande. Des résolutioea très- 
modérées ont été adoptées, deman 
dant au gouvernement anglais de 
soulager les pauvres irlandais.

MM. Davis et fils ont demandé au 
gouvernement de suspendre leurs 
travaux sur le canal Lichine, pen
dant l’hiver.

Belbvillti, 24—Hier, le feu a par
tiellement détruit l’épicerie de M. 
Hooker

Le plus grand 
d’Ottawa.

du nom 
blessé im

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
moyen d’un fourneau mobile qui a une capa
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont dea premières mains du 
ns que du com
et garantissons

$7,664 94
Le rapport des aud 

qu’ils oni vérifié tous les chiffres, et 
les entrées ci-dessus, et les ont trou
vés exacts, que les pièces justifica- 
tives«pour toutes les dépenses ont été 
produites, à l’exception de quelques 
items, que le secrétaire-trésorier pour
ra expliquer au conseil, et qu’ils jont 
trouvé tous les livres et papier^ ap
partenant à ce département, tenus 
avec beaucoup de soin et d’exactitude.

11 est proposé par l’échevin Graham, 
secondé par l’échevin Rochon : “ Que 
l’état des opérations financières de
cette ville, pour l’année qui vient de 17IAI1 nAnvnontac
s’écouler, fourni par le secrétaire-tré- J; VIIIIct II" U VU V "UUI/VS 
sorier, ainsi que le rapport des audi
teurs qui y a trait, et maintenant 
soumis, soient, et sont par la présente 
adoptés, et que ce conseil témoigne 
au secrétaire-trésorier sa haute appré 
ciation et la satisfaction qu’il ressent 
des services et qu’il a rendus à la 
ville, durant l’année dernière.”—
Adopté.

Proposé par l’échevin Rochon, se 
condé par l’échevin Chénô : u Que 
cette corporation ayant fait préparer 
le local et le mobilier nécessaires à

I.de MM. Bén
ite u rs atteste

-jr pays. Nous ne nous occupe 
mer» de gros seulement 
pleine satisfaction.assem-

Présents ! 
Présents !

Nouvelles mai ehandises dans tous les 
departements.

GIBSON, FILS et WARNOCK, 
Coin des rues Bànk et Queen.

me.

L’tiNNEIUNE DU LION D’ORle fiai, 
le l’on- urn: nun F Est devenue célèbre, parce qu’on y irouve toujours de 

garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES l’RIX SONT MARQUÉS BN CHIKFRES C0NNV&2,,.’

bons effets, pu

CHEMIN DE FEU INTERCOLONIAL.d’uh

FÊTES DE «DEL ETDU JOUR DE L’âl
Ml BH1ZT» OTOCOUMIOa

I»,
SAGE K.ÇÀ BT LÂ.

L’EtoMtol au GÉAUD MAGASIN-Seront vendus à toutes les stations pour le 
prix d’unCBOEZaTTetae.

—On mande d’Halifax que Mme 
Stewârt. âgée de 80 ans, s’est noyée 
dans le lac Lochabgf peddant un ac
cès de somnambulisme. On a retrou
vé sou cadavre gisant dans quelques 
pieds d’eau seulement.

—152 personnes sans abri ont de 
mandé asile à la maison de refuge, 
vendredi dernier, à Montréal. 41 
étaient Anglais,23 Irlandais,27 Fran
çais, 18 Allemands, 8 Suédois, 8 Nor
végiens, 3 Polonais et Italiens et 23 
Américains et d’autres nationalités.

chose d*at- Billets de Ire Classe
MIICXBDI, le M DÉCEMBRE

trayant et
voulez avoir quelque c 
à bon marché pour les D’UE WVE ERIE.AY, 110 RUE SPARKS Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous de 

nos prix.PRÉSENTS DE NOELOnt l’honneur d'annoncer qu’un 
associés se retirant des affairée, ils 
l’obligation de vendre toutes leurs

de leurs

R. McMORRAN,ÉT DU jdsoo’au

JEUDI, le 1er JANVIER
INCLUSIVEMENT

Ges billets sont d'aller et retour et sont 
valides pour tous les trains de voyageurs 
jusqu’au 3 JANVIER I860.

MARCHANDISES D'ETAPE el de MOT JOVR se Xa'AN.
Hâtez-vous d’aller visiter le magasin deUS1E. 508 - Hue Sussex. 5066m. et qu’une vente complète est commencée de-l’installation de la cour de circuit, et 

de ses officiers, s’engage, par la pré
sente à adopter des dispositions pour 
leur entretien permanent, tel que 
pourvu par la section 7 dû chapitre 
79 des Statuts refondus pour le Bas 
Canada ”—Adopté.

Des mesures sont adoptées pour 
parer à certaines éventualités d’un 
intérêt pécuniaire.—Et lé conseil 
s’ajourne.

P. C. GUILLAUME. UUüwh, 26 septembre 1879.

ent Là vous aurez un grand choix d’articles 
convenables et qui sont à la portée de toutes 

Celte vente étant impérative, les prix seront le» bourses, 
iuils de manière à ce qo’elle se fasse aussi N B.- Je reçois actuellement une grande 

rapidement que possible. Le - Stock” est variété de jouets d'enfants que je vendrai à 
bien assorti en marchandises importées cet bien bonnes conditions au No. 
automne. La vente dure depuis 9 heures du 
matin jusqu’à 7 hrs.du soir.

LBsamedi, les courant. D POTTINOBR.
Surintendant-généi al. F01EB DOMESTIQUE,

QUATRIÈME ANNÉE.

journal Mensuel,
HBOIOÉ PAR UN COtilTÉ

D'ECRIVAINS OATHOLIQU B s.

Abonnement i $? pai an, PAYABLE D’AVANCE en ti dans le court de l'année]
Chaque lirraiaon renfermé 48 pages de matières à lire, double colonne, 

comprenant des RécUt, Voyages, Causeries, Littérature, etc., etc.

ETT réd—Un nommé Munro, qui se dit 
prophète et trouble tous les diman
ches le service de l’église de Saint- 
André à London. Ont., en annonçant 

prophéties a’une manière trop 
bruyante,» été condamné, jeudi der
nier, à $10 d’amende.

CAPT. McCUAIG,
Agent, No. 58 rue Sparks.

428 Rue Suaeex 423des rues- ses
A l’eaeelrae ie< dear gréait* lim».

Ottawa, S déc., 1879. 1 '4M, O’DOHBRTY BT Oie.
issemei.t. lio Rue «tparUii’

—L’Italien Àncarala a été trouvé 
coupable, à New-York, d'avoir enlevé 
d’Italie sept enfants qu’il tenait ici 
dans une servitude involontaire, en 
les faisant jouer de la musique dans 
les rues. La sentence n’est pas encore 
rendue. La pénalité est l’emprisonne
ment pour pas moftis de 5 ans et 
l'amende, pour pas plus de $5000. 
C’est la première cause de cette na
ture.

188QmB!«i880PETITE GAZETTE.immi : i
et tonaux de Lachine et Cornwall

ATM AUX ENTREPRENEURS.

( Kü-à-rü r épicerie de Baie.) 
Le 17 novembre 1879

tiques et 
tes dans

Pour les affections des bronches, I asthme 
el la pulmonie, prenez les Brown's Bron
chial Troches. Comme tous les bons remède», 
elles sont souvent contrefaites. Demande» 
les Bronchial Troches

ON DEMANDE
8110 HOMMES

C. GAGNÉ ET Cle,

beaux

Mm fie Prièrescesse : |\R8 SOUMISSIONS CACHETÉES adres- 
U séos au soussigné et endossées : •« Sou
mission pour le bois des portes d'écluses,” 
seront reçues à ee bureau, jusqu'à l’arrivée 
des malles de l’Est et de l'Ouest. LUNDI, le 
29ème JOUR de DÉCEMBRE courant, pour 

a doit otf niTim ,e fourniture et livraison, le ou avant le
a rttiA BKlHJim premies jour DK juin, 1880, de bois de

Reliures ordinaires, tranche dorée de 25c. des dimensions voulues pour la cons- 
à $1.00 chacun. traction de portes, pour les nouvelles écluses

Reliures tranche dorée avec agraffe de 50c. supérieures du Canal Lachine et pour les 
à $1.50. nouvelles échises du Canal de Cemwell.

Riches Reliures en velours avec agrafe, de k® bois devra être de la qualité désignée 
$t.00c. à $4 00. et des dimensions indiquées sur un imprimé

Couverture en ivoirine avec agrafes, de qu'°o pourra se [ rocurer en s’adressant, on 
$li)0 à $3.00. personne ou par lettre, à ce bureau où l’on

$*4 60 Couverture en métal doré ou Caoulchoux trouvera aussi des blancs -Je soumission.
A AA defil.SOà $3 00. Aucun à-compte ne sera payé tur
v VV Couverture en ivoire, âtec agrafe, de $2.50 avant qu’il ail été livré à l’endroit requis, 
6 60 è $10.00. sur les canaux respectifs, et qu’il ait été exa-

Uvres d'histoires instructives el amusantes, miné et approuvé par un employé désigné A 
reliure de fantaisie, de 50c,à $ 10.00 ch. c®1 e^®1-

Livres d'images, Alphabet et Cottles illustrés Chaque soumission devra porter les noms 
pour enfants, rti 50c. à $10.00 chacun. <*® deux personnes responsables et solvables, 

Bibliothèque Rose illustré pt Bibliothèque, résidant en Canada, m qui consentiront à se 
i merveilles ; Collections chflrieset variée# porter garanties de l'exécution des terme du 

pour les adolescents et les adulte»; vol. in. 12 contrat
richement illustrés brs. 55 cts.; reliure perça- Toutefois, le département ne s'engage pas 
Une ordinaire, 80 cts. ; reliés en percaline * accepter la plus basse ni aucune autre sou- 
plat or 88 eu le vol. mission.

En vente à la Librairie, -4 ,

i. B. ROLLAND ET FILS,
Soi. 12 et 14 Rue St. Vitieetit, Montréal.

Ottawa, 12 décembre, 1879.

Ce Journal est particulièrement destiné à propager la bonne littérature 
au sein des Familles catholiques, et il est rédigé en vue d’éclairer et d» 
plaire tout à la fois, par une série de lectures variées.

UN MORCKAl DE MUSIQUE PARAIT CHAQUE MOIS 
On s’abonne chez les Agents spéciaux, et aussi par lettre adremée à 

Mr. l’Administrateur du Foyer Domestique, à Ottawa.
N. B—On peut fournir tone les niMiArn# des troia oremièr?* années. A 

raisnn d» $2 nar année

—Manteaux pour dame à moitié 
prix chez Chevrier, 149, rue Rideau.

Le grand remède pour les dérangements 
d’estomac, même le choléra, c’est le Pana 
cée de famille de Brown. Prenez le d'après 
les instructions imprimées, toutes les fois que 
votre estomac est dérangé.

—Toilette : Le chapeaux aux plus 
bas prix se trouvent chez Chevrier, 
149, rue Rideau.

Si vous marches sur un ver, il lève la 
queue ; mais si vous lui faites avaler une 
des Pastilles de Brown pour 
sauverez vos enfants, en les 
pour toujours, de ce parasite.

Depuis trente ans, le sirop adoucissant de 
Mme. Winslow a sauvé des milliers d’enfants. 
Il adoucit l’estomac, guérit la colique, règle 
les intestins, guérit la dyssenterie et la diar
rhée provenant de la dentittion ou d’autres 
causes ; c'est un remède qui a fait

La bile, les vents, l’indigestion, sont gué
ris par iee pilules du Dr Harvey, le seul re
mède pour la bile. l’indigestion, les mau 
de tête, l’engorgement du foie, les étourdis- 
sements, les spasmes, les affections nerveu
ses et la débilité générale. Le seul remède 
sûr, oe sont les ptlulee du Dr Harvey.

—Un fait atroce vient de s’accom- 
de l’enlève- 
et ceüa en

POUR ACHETER 600plir à Québec ; il s’agit 
ment d une jeune fille, 
plein jour, lorsqu’elle revenait d’en 
tendre la messe.

Elle avait, quelques jours aujpara 
vant, été accostée par un individu 
sans gêne, qui, après avoir marché 
quelque temps à ses côtés, lui avait 
fait des propositions inconvenantes. 
La jeune fille repoussa le misérable ; 
voyant qu'elle ne pouvait le faire 
taire, elle se mit à courir en pleu
rant, et arriva toute haletante, boule
versée par la peur, auprès d’une de 
ses tantes. OrpheNqie, elle est em
ployée dans un magasin. Dimanche 
dernier, à l’issue de la messe, elle 
s’en revenait avec une de ses amies. 
Apercevant alors, au milieu de la 
foule l’homme qui, l’avait suivie et 
obsédée, elle le désigna i sa compa 
gne.

[AM,

Ei. O’LEARY, CELEBRES

Bière et Porter
DR

DAWES <& Oie.
LACHINE.

yi)

76 Pardessus MARCHAND TAILLEURle boisdo90

k les vers, voua 
débarrassant, 106 do 

UO do 
66 do

BT

7 OO Fournisseur des Messieurs7 60
8 60et 0.

do66 fcl'eWIlwilMee IMnilks

76 Ulsters
160 Paires de pantalons épais.

tout laine........................*.$2 §0
^ P. 8.—Ün seul prix. Rappelez-vous l’a-

Un bon assortiment de7 00 tu V: L’âi. 
rOUTBS

ons jus- 
l 31 dé- 
jusqu’au

181, RUE DU CANAL, 
y» > magasin de gro» de C. T. 

Blake A Cie.ses preuves.

Pour

L>AUTOMNE ÉT VHIV ER
À dea prix qui conviennent à toutes les 

Ottawa, 10 Nov., 1879.

BST Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate.Par ordre.

P. BRAUN,
Secrétaire. J. POCKLIMTOU,m, HI WILLUUTD1I. Département des chemins de 

fer et canaux.
Ottawa, 13 décembre 1879 iléral.

Ottawa, 19 décembre 1879, Ottawa, 27 novembre 1879.lan
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!HHÜ TSôMïâti M-Aisim: -
1 fwrrùuMt de Sim Eu. k Bam.-SNs Y

w ;

,5V^Spar DE LA VILLE, POUR
couple, 40c. à 48cf poulie, par non- ÿ.»I -.b U

#1 i-i il a?-49A

. >,u ne y H :A -v<
;JSA OROS ET MIS DuTAIE, a>ljVEIWURES.(en laiaei .JJlitNGUBS IÜiId!. >

magasin de marchandise» lèches de ,rl
!JpSL
18 et soirees.

ùRUE SPIRK pmWL

J. A. GOTTIir,
nouveauITo. 59, BUE EDDEAU,

OTTAWA.
'"f l'»J r$6

eënatapar couple,

FlSKBf M«
vtoeiSiA**,

ses. OtUwa, 28 déc. 187?’
te Pveprtétmire.

«. pour robes. IHWMWHW & ewmii
&cfflS".",.r.-±,5rtMc^îSbS‘ EP1CIEBS

'de f,' 33c P°ur rob<* BN GROS ET RN.QKTAiL
brique domestique   65c pour robe». Minium# de Pm 'et ie'UqueMtt.

"•^‘‘•asgargHT £°crrraw y». /«/ mw-Mseg?~

jpniBiân ”t-nl
o^l’emploie avec le cachemire oàja serge. OTTAWA, ONT,
“M8» POMPADOOB^ «*>. '«’°'

A-. I % .('tuMîtal «fditüi

150 Rue SPARSESitué au1 centre dee affaire* -et 

tout prèe des édifices du parle 

metat, çet hôtel «t |p rendez-vous

■mgppB t s
MATH 388M .kdLégumes—Pommes de terre, par 

poche, à 66c. ;, navet*, par bariiv 
$4; carottes,par baril,$4 50 à5 ; panais, 
par minot, 35c à 40c. ; oignons; jf&b î

>h i!Oh9te-»iW4iJ~51T<

JRBfEaOSMWMD® 1»1 ! citons les hommes d’affaires et
Si «ontinneaeatiidsodM^m&U.

i
! ,*r

r^0*4 ma;r^^» m<° ïrf°vioo
65c.; pois, par minot, 55c. à ,60c.c, -, rQÀ7'C cfc Oo9

Ta*
les preméra hôt* dtt.p4*i>ii -il

I Ittawa, 20 octobre 187V; " *

’

tobawtirijB 66 peuple.

Eoieeries d’Etape ©t de Fantaisie.
PHUmS CrislaffiaOa al naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des mfûllqiiree marques,

SARDINES ew TOMATES,
THES, «OCRES, TABAC,

PORG, SAINDOUX, LARD, BfiORltB rr ÉPICERIES n GENERAL
garages '** ^

, ,
**>. -im,

Bnselgile du QénéralWo&T

Nouveau Ma*aeto de Tabac
CONFORT et ELEGANCE des ROBES.

En donnant leur» ordre* chez Sitt et Cie., 
les dames sont sûres d’avoir des robes bien 
taillée® et leur faia&ntà la perfection.

minot, *166.
Farine—Extrà double, par brl. *7 ; 

eitràjpar brl., *6A0iï No. t.mar brldâE*

brl. 90c ; bran, par 100 Ibs. 60c.

7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 

$7.00 à $9 ; paille, par

Les gens dfé la campagne trouve-

avantage à venir examiner AiV URQS ET EN DEFAUT, ait*--------
-e "wnitM L.iECIEi2B.l|G

t. et domestiques, cigar- lies, papier i -tig#ret- ..................
tes. etc., etc. Pipe* de toute espèce, «c!/etc.
On trouve toujours à cet établissement un 
assortiment, complet de tout ce qui se vend 
dans un magasin de tabac et à des prix mp.

W. L. McARTHUR,
«?- .ewsfjk

W
ront

!. uouvreuhcc !» *”* M. LAÜB, BUM__
^'inSea&hBmiœ FraaCaitiCtâAZûUA

Spécialités chez Stitt et Cie.
Cravates et IBfflBdsHxAïaaMes 
Gants dç„ cl^vreau 

boutbnsS^
Rubanage fabtMfafc.dprâcardé»^ uniftl 

■Cols et n.anchettM en toile, pour dames.

Spécialité*/ èhé^ Ûtitt èt Cie.

ne
s*r*éi I

ottawa. mmm
WuAutiltiireiMlrelWÎ.Ii6M;/1 -tllftl

CONSTAMMENT EN MAIN
un assortiment cdroplet des

MAGASIN BIaEU, 69.Rue Rideau.
par tonne, 
ton na.S5.00 à $5.50 :

Peaux, par 100 Ibs. $7.50 à $8 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre 1 
peaux de moutons,.de 90c à S1.Q0 
chacune. * ' % V t W 1

Bois, de $2,50 à $3 la charge.

Ottawa, 17 liars 1878. 26 D. 1 anOttawa, Nov. 1879.

'f *jHeHIeeres Viandes. Tbt©pour dames, de

HOTEL RiniEU
ANNONCE EXTRAOBB-INAIBE

A tiÔS Mj eV
.<

dont il disposera à des .
Nous désirons remercier nos amis 

canadiens pour le patronage étendu

a^Js^^vuaZ
nous nous proposons de vendre 
toutes sortes de

com DBS RUES
Fascinateur en laine, de toiited couleurs. 
Nuages en laine, de toutes couleurs. 
Pèlerines en laine, de toutes couleurs.

PRIX RÉDUITS. rssaa^^/saattaîK5B^
des Chaises berceuses Boston, à $1.50 chaque, et des Chaises berceu 
pour nourrices, à 95 cents chacune.

MITRE-DAME ET ST. VINCENT
rim.rn.vl» le Palmla de JnaUee,

MONTREAL.
MARCHES ETRANGERS.

New-York' 24.
Chemins de fer irréguliers plus hauts et 

aQtils, \i 
Coton, tranquille 12J 
Farine, tranquille.
Reçu : 21,000. Ventes, 19,000.
Farine dftseigle, tiraequiUe *.75 à 
Blé tranquille. -
Reçu : 4a8,u00. Ventes, 32,000.
Seigle, ferme à 91c.
Blé d’Inde plus bas.
Reçu : 95,000. Ventes 19,900. 59 à 61*. 
Avoine tranquille.

11 invite en même temps le public en 
général, deUODX1S.

Les dernières nouveautés se trouvent chez 
STITT RT Cie.

Ottawa, « juillet 1879. Un.
^ fSRRONtfBAlÊS Vehir Visiter eoh EtAlI K soussigné remercie ses amis et le pu- 

e aJ bhc d’Ottawa en général pour leurencou-
à meilleûr marché que tous les raFemenl libéral. Il a_ l’honneur de les

MeDengall A Cmaer,
KNBBIGNB DE LA

MANTEAUX.
ux de Paris, Berlin et Londres, du 
i fini et du meilleur goût, chez

AU COIN DU VIEUXMantea 
plus beau 
Stitt et Cie.

5:10. SB TROUVENT AI.

MAGASIN t>* TAPIS et d'AMBUBLEMENTS, d-OTTAWA.V1AROHE l$V,6 *On Hôtel, faisait laçe sur laTjlace Ja
Meedainee, Tenez chez

SHOOLBHED et Cie.
Importateurs de TOILES CIRÉES pdùr plyifibera.—Hidyau, et matériel 

de Rideaux.—Agents pour les célébrés am îhlemçnts dp R. HAY et Cie 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujouis exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de toute» sorte», 
SAUCISSONS,
LANG UES fràfches et mâtinées, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, 'etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1878,

La Crème le démontre !
Le goût le prouve !
QUOI?

Que le célèbre Pèrter dé Lahatt est é*al 
au Porter fait avec les éanx de là Tamise ou 
du Lifféy qui a obtenu une grande renom
mée univeflselle. if< m. i.

La rejson pour laauélje ce, célèbre Porter 
n’a pas encore pris fa plaçe, qui lui revient 
au milieu de ses rivaux imjjértés, c’est q'ü'il 
n’a pas raçti lep soins nécessaires après son
dCTibc3&eure;èàùx aavou- 

rent un Veri^'ije boti Porter et phis parti cti- 
lièreàieàt entière ceux qui s’en servent com
me un «qnèfie, d'essayer celui de Labatt que 
je vendSieiïjperfaite ooptUtion.
„„!Av«Tr.^rflVene,vro6^8pS

à celui qui le déguste, qu’il bdit ’ quelque 
skMqdsl soutenir son système et en mè- 
nje temps apaiser sa soif.
ïn assortiment .conyitatable de bière de Boone 

Labatt en boutailjte d’une, chopine et d'une 
pinte est cçnslamdent en maina y,

PAR L’AGENT,

STITT ET Cie.il#

^niluimn- nr pnnnr

i. b. düroohe», JH,SÛUMISSIOIft POUR HUS BE CORBEi
1s. J^E8 SOUMISSIONS seront reçues jus-

K éouveiStiiiHà SAMEDI, le m de muant,
DD ,u — i « i, ■ Par ■« Bureau des Commissaires des Ecoles

RI STAIBAKT MÉTKOPOLITAllN
fourniture de 60 corde ne Bois sec et 60 cor
dés de Bois vert : Erable dur, de 3* lc
rtvïm ' êSeXrt1 ’’pWsC-«à i; cïree! 
'l6$ile M.« ’ - aux diflSrenles maisons

Chicago, 24. M et 55 Roe Sparks,
GROSSE TARIERE-Farine Iranquille.

Ble, actif et faible.
Blé No. 2, rnuge, d’hiver 1.30|. No. 2, du 

Printemps 1.294 à 1,30.
Blé-d’inde, ira quille faible et plus bas

ISSESÜ*»
. Milwaukee, 2*^, 

Blé, plus ferme 1 lUrd*. , i.25| ja'nviér. 
Reçu, 84,000 boisseaux. Expédié, 53,000.

Rue
Ottawa

,üh
2 mai 1878. , l-»e *xte Spaurka.I, 26 décemt-e t?7S. lan.

lati. Une Viéite est respectueusement sollicitée. 
Ottawa, 2 aof t 1879.

DURE,■ Saindoux plus hant 7.25.

Plombier,tiafler et Ferblantier
X , FAIN«m M

C(k 1%/fî hÜs *ÉT FEB B LA NC B1 F RM

HOTEL BU CSBOÏT•|0*Ai> r la
(Partie Est, portf des Sapeurs.)

O BRANNEN a l’honneur d’informer ses
i

Londres, 24.
Gonsolidés, 97 7/16 ; 4Js, 109J 5s, 106*j 

Erie, 43| ; do prelerentiel, 71: Illinois Cen-
trall°°- > Anverè, 24.(

Liverpool, i*.v 
Coton tranquille, Uplands, 6 13# 16. Orléans 

6 15816.

■

s-o te contrôle des commissaires,

LE METROPOLITAN Z
d’accepter I.

cigart les -• lato lès p|>is fines et les Plus ba8te ni aucune des soumissions,
tout- * plus" exquis. REPAS servis à Par ordre,

Pi BRANNEN,
Propriétaire.

Ottawa, 14 août 1879. lan.

L ’ AB 6YLL
RUE WELLINGTON

P’ Pétiole, 19). P-, GALVANISE
*T CON&SRUCTBÜK DK

A AIR CHAUD,
WM» Ottf

uwa.

Wm. FINLEY, 
Trésorier.

Bureau des Commissaires des Ecoles sépa
rées, 518, rue Sussex.

«.-4ÉHS i 1.1 rf?
f iiÜE

Mais nouveau........................ 5 0 0 _
Maïs vieuxv...
Orge....,, »wi»...M.ww »«.... 5
Avoine î................... 6
Pois......................
Porcs frais..........
Saindoux.............

WiFleur.. 
Blé du

_ . tre oo .«g prix très modérés, qui
00 0 8lr8 mS vitiflé, et des certificats peuvent 
0 (V r;f - ftiréBAyr demande. * s |
^ un assortiment de poêles à Cuisine, à Fbûr- 

neaax et de Salons, des plus beaux et 
rébeflQ>dèlBiû8l Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau de toutes espè-

TUR FP

: WTATIT.T HUNT îsee.

. U
de pro,9Mioa e*Mdima

PRIX:

DE $1,50 A1S2-50 PAR JOUR.

AIME BÉLIVEAU,
___  ,’ti , Propriétaire

DÊPARTEMENT NS.—On invite spécialement noe amis et hommes d’affaires dee Etats-Unis à

HARRIS

EUBlS»... 7 oJ 0,
0 !

i ........... -60
00 0S î ïï l

“*uf” ...... ..................... 38 0 à 00 0

A. BEUZELIN, U EMBOUTEILLÉ

■W. -Ga WilliamsonIERS,? m Mmy&M IMPORTATEURS BT MARCHANDS DE

PROPRIETAIRE. Ilyaux, en mains 
au plûa bas 

prix •
Ouvrages d ré^aratujnjJ'aiUs prompienmt

Meubles communs et de fantaisie

ont des facilités incompa- 
«birepour

ournir et Men ter tente» KM- 
dent e» prlxete, HettwetaV 
Publique» et Bnreanx,

„ , Avec toutes eortetde Meubles et leurs
ttw.^acpymbre 879. 3m. -, Accessoire,

JOSEPH droiM! Hu‘"SS^MsSt
sant au1 parfait les affaires mentionnées plus 
haut, dans toutes leurs brtlhches. Ayant un 
Jfrïnd nombre d'ouvriers dagprendère classe 

pouvons entrepreridrèToütes comman- 
ni nous sont faites et les terminer avec

i .....82 6 1 00 00
___ 65 0 à 00 0

MARCHE EN GROS.
Montreal, 24.

Paaiaa.—Supérietrfo extrà O 25 à 6 55 
Extri superfine....... -........- 6 10 à 6 20

BHSEEims
Farine forte de boulangers. 6 25 à 6 50
Fine....... ........ .......................... 5 20 à 5 40
Moyenne——-----
Recoupes----------
Farine en sac du

üttaDésirent 
et auJÂIMJ021HW] B2113 WÆ

C!1dX,l»L^ri,tâîcnw^,Ku-i6r.T- ...
j'ar1' lanjeûnera de ncftie, piqtiè-ntqfnés, stidpers" pu

blics et prives, pour toutes les parties du -Art*

T,u A. SWALWBLL,
ENTREPRENEUR DE POMPÉS FUNEBRESPosent de teyaui de vapeur 

et ee gai,
Afin défaire dis^ara^re tout doylc dansées-

0 cO à 0 00 
3 20 à 3 30 FABRICANT

n’KAOk'W SODA We •48etiz,J(! '* 

de BIÈRES de GINGEMBRE,
-DI CimfE, nr tlMfjNARE; -1
BT DR TOUTES LES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille,el expédie les 
EAUX MINERALES DBS

DB PREMIÈRE CLASSE.AVISPOSEÇR J)E SONNJSTTES, etc
{ I H«T|àlSEAU.

DAIGNUIRES en CUIVBB POLI, en 
MJ FER WLVANI8E, eh ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Aiticieside toute sortes pour plombiers. 

Toutes les commandes seront promptement

Haut-Ca-
CARRE DU MARCHE,

o i ; BASSE-VnjJL 156 RUE SFÂMS,
HAUTE-VILLE.

nada pàjr j,Û0 livres--.. 2, 95 à 3 05 
ine en sag de la Cité 
(livree)Z.-».—— 3 25 à.* «10

Farine dAvoiiiA--------------- 4 70 à 4 75
Farine de ble-d'ipde, 12.90 à #3.00.
BLE—rouge et mène d’hiver $1.40 

Ble No. 2, du printemps $1.32 à É.34.
BLE-D INDE—65 à 70.
AVOINE 31 à 32c. par 32 livres,
ORGE—60 à 70c.

T EUR est par le présent donné que le DÉ- 
IjPOT DE LIVRES n’est pas fermé, maisFari

Nous déaireae auaat’attlrek Mur atteation 
à notre assortiment de MEUBLES à notre 
magasin

168 RUE SPARKS

Par Nomina
tion Spéciale.

Wilson «te
103, HUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs tour Sou Excellence le Qoitoemeur-QénPral
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs è 
l’eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie, ijn VIEILLES DORURES RENDUES 
K USSI BELLES QUE DBS NEUVES. Nos prixlont des plus modérés.

Ottawa. 26 DAe 1878.

Par Nomina
tion Spéciale.

à 1.45. *Par ordre,
J. C. LANGELIER

Québec, 22 novembre 1$79. Ira

CÉLÈBRES
| SOURCES db CALEDONIA.

FABRIQUE, 484 Rue SUSSEX
ifH iÎMÜpiYï: (|POI s iauquel nous devons ajouter considérable- 

nient dans quelques jours: des objets de fan
taisie et d’autres pour les ventes des Fêtes.

Nous manufacturons et plaçons aussi des 
Draperies, RI*aux/ Conàmes etc., nous 

et plaçons les Tapis, plaçons et 
lés Prelen ts, Matting, etc, et en 

flüsona une spécialité.
Nous réparons et recouvrons tous les

SEIGLE Jb à ifi 
Lan*$lP00A 
Sa indoux, 111 à 1 
Jambons, il J 12. 
CRu:s frais, 14 à 16.

w 151, rue Rideau
2 sèpùnÀbre 1879. lan. BN FACE LA RUE MURRAY,

iûo LÀ DOUZAINE.- OTTAWA. cousonsBOURSE. O. O. D ACIER, 4Ottawa, 9 mai 1879.

HOTEL LAPORTE
TBtIU PAR „

Importe - èV" WvMtiX,
257 auB Rideau, Ottawa. ;

24 décembre.

ibla
1 an.

mnsrmMUt <lez. de Haehes, 4RMVA6E DE 636,061VALEÜB8. 7 RÜR SUSSEX,
OTTAWA,

PRODUITS
JL-, tentées, Articles de toilette, Teintures

rjSkmx£mi&
sortes, et de couleurs, etc., qtc.

Otuwa. 26 décembre 1878. lan. DBMM. Laporte et Paquette ont l'honneur i 
d'informer le public qu’il viennent d'ouvrir 
un bon hôtel où l’on peut se procurer les 
meilleures liqueurs, les meilleure cigares, etc. 
On y trouver* aussi une table bien servie. 
Cour et écuries de première classe. Il y a 
place pour 100 chevaux et bestiaux. Satis- 
Lction garantie. Prix modérés.

Otuwa, 10 sept. 1879. 3m.

1*4
71•5 MARCHA1TDISES SSCHBS,iroqne de Montréal ..,............

f-feV ........

BSSUhtiM-wti:.':

£60
6ÜM

FABRIQUÉES AVEC DE TOUTES SORTES ETA DBS PRIT EXTREMEMENT BAS.iüuttmwJ» üul,—_________________________________ -

pompes FUNEBRES, RENEIlt/ SFKt!lH(jUlî de<iift4Y
A toujours en mains un assortiment d’au trade mask 

tides en usage pour les funérailles, de toute -'cx=>-
qualité et pour tous les prix. Plusieurs .

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
tournis à ordre. Lo tout à des prix très 
réduite. --------------------- ----------- —^

67
Ut

00
W
,8

Tjgus ceux qui ont besoin de Marchandises doivent s’empresser de venir 
faire leurs achats, attendu que nos Marchandises sont toutes fraichea. 

et de plus elles ont été achetées sur les meilleurs Marchés 
Anglais et Américains à des prix très bas. Par 

^conséquent nous sommes en état de les 
1 sacrifier pour

ÂüaSINW OOMPTAKTT.
Ne manques pas d'examiner nos prix avant que d’acheter ailleurs, 

qui forf)^E«tesd#« habitude® honteuses :£)G Puisque pour de l’argent comptant, nous vous donnerons des MAR

SS-ISStS °",m= NOïssi^sx^“Æ'“
autres makdiee qui èanduisent à Ig folie, à la 
consotopnén éu a une mort précoce. Détails 
complets rdaite not ra paraph let, que nous en 
voyons'gfnlwpar 1<* malle. a^La remède 
spécifique est Vendu par touelw droguistee 
à $1 le paquet ou six paquets pour $5. Il 
sera envoyé fl^nc de port sur réception de la

Cul dr MEDECINE de GRAY,
Toronto, Ontario, Canada

60
l(U

104

Le meilleur Aeter de Firth, LB GRAND’Rade Mau : 
^,.R«*h»eAnglais 
^ j—Une guenson

i"u
l«0 Hotel “ Lome.”

Pension dè première classe à des
21UX ynpt^ttor

La bar est fournie de vins, liqueurs 
et cigares de choix.

UÔt iisi qS# S
de,f l’im-4

âô» BeforeJO®. SENEGAL, 
Ne. 261, rue DaUwuaie.

les ma
15, Rue YORK, OTTAWA.97 96

h • (Njtawa, 26 décembre 1878.F. X. GROULXC2CELLENTES uus tous LES RAPPORTSI8 H otel J ohnson>
56, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire. 
Logements magnifiques et prix peu élevée.

Ottawa, 31 juillet 1879.

Lès Bains Turcs,
186 Rt* ALBERT,

$30,000 de Marchandise»U»

MANN & CIE. SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES.
1 Ne manquez pas de venir à laPour Dames ( 

service) de™.............. 10 «un. à S p.m
Kld'e1468*'*1"’ de“"

I à leur
OWn*fcl3k„»t 1872. Zr LIVERPOOL HOUSE

ai RUE RIDEAU, 01.
Vous «ttrei certainement la râleur de votre argent.

là 10 a.m
a à 11 p.m.XTTALKK1I à McINTYKK, Avocats, Man- 

W datelres, SolUcrtehrs, Notaires, etc., 
No. ^4 Rue Elgin, Ottawa. VisA-vis le 
Russell House.
W. i. WALKER, I A P MdRTVRB. 

Ottawa, 26 Déo. 1171.

,

ITtTï™”1 de 9 * m *•- r,
Ottawa, 9 juillet lit».

\A OSGBOVB et PEARSON, Avocate, No- 
if J taires, etc., etc. Bureau—VlsA-vis le 
Russell House, Ottawa, au-dessus dit magasin

l
1-And^da Cao"” d-KUtauiat

•00 J. R Bltmtxlan,
B ' i

lan, Ottawa, S février 1879.

inn^g^|pTirmAi.
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